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Reliure serrée
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Danielle Jourdan était triste de quitter son Michael pour quelques jours.
Michael Mather est un avocat attaché au Conseil d’Administration d’une importante 
compagnie de cigarettes . .. Après leur mariage Danielle Jourdan reprendra plus active­
ment sa carrière. Photos Jean Mercier
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Depuis plusieurs années, 
Danielle Jourdan fait partie 
de la colonie artistique 
comme chanteuse et manne­
quin et depuis, plusieurs 
journalistes ont annoncé régu­
lièrement ses fiançailles avec 
plusieurs vedettes de chez 
nous. Cette fois, nous pouvons 
vous présenter pour la pre­

mière fois son futur époux 
ainsi que des photos prises 
chez le notaire Durso lors de 
la signature du contrat de 
mariage. La cérémonie de 
mariage aura lieu vendredi le 
21 août prochain: elle fera de 
Danielle Jourdan Madame 
Michael Mather.

Danielle Jourdan qui a

connu une éclipse volontaire 
cette année, reviendra durant 
les prochains mois au “showj 
business” avec une nouvelle 
ténacité et un goût du travail 
qu’elle avait perdu depui^ 
quelques mois. Nous avons) 
rencpntré, pour les lecteurs de 
Télé-Radiomonde, Danielle 
Jourdan le jour de son dé par 
pour Shippagan, au Nouveau 
Brunswick, où elle a 
en compagnie de Gilles Pelle-I 
rin à l’occasion du Festival^ 
annuel des Pêcheries.
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Notre photographe a suivi 
la future Madame Matner, 
lorsqu’elle s’est rendue cnei 
son notaire pour signer son 
contrat de mariage ainsi qu 
la boutique de Lily Simon o • 
d’un dernier essayage pour 
robe de mariée.

Danielle Jourdan avait faij 
les manchettes des j°urn^x' 
y a plus d’un an lors du
idylle avec le chanteur Ton
Massarelli. Aujourd hui 
ne songe plus qu’à son lu

‘ marquera urtmariage qui
jalon important dans sa vie.^
j * • • f——*»Arâ son

*

Michael Mather est un homme d’une trentaine d’années; 
timide lorsqu’il aperçoit les journalistes il devient un tout 
autre homme aux côtés de la belle Danielle.

Le 26 avril dernier Danielle Jourdan apparaissait en public 
pour la première fois au bras de son futur mari. C’était le 
soir du couronnement de Mlle Cinéma ’71 au Cinéma Capi- 
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son retour, elle aménagera 
futur “home” d«nsu K, 
montréalais. Elle y h. 1 
dès le 21 août prochain 
son mari Michael Mathe . 
avocat siégeant au co 
d’administration 
importante fabrique de 
rettes.
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L’avocat du couple Danielle Jourdan—Michael Mather, Me Bob Stocks 
était également présent à la Gare Centrale.
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Notre reporter Pierre Nadeau était également à la Gare Centrale lors du 
départ de Danielle Jourdan pour le Festival des Pêcheries à Shippagan.

ft •

C est devant le notaire Durso que Danielle Jourdan a signé son contrat de 
Mariage, mercredi dernier.

C’est avec joie que les parents de Danielle Jourdan ont appris le mariagej « ~jwic que les par'
leur fille âgée de 24 ans.

Cette splendide création de Lily Simon sera portée par Danielle Jourdan le 
21 août prochain, à l’occasion du GRAND JOUR.
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GUY GODIN A FÊTÉ 
SES 37 ANS

* fc *■ ai *i « ♦
rjJlîî**^********

Samedi dernier le 18 juillet, Guy Godin fêtait son tren- 
te-septieme anniversaire de naissance. Après une 
petite fête à Télé-Métropole en compagnie de l’équipe 
de Terre des Jeunes la famille de Guy Godin l’atten­
dait chez lui à LTle Perrot pour une réception intime. 
Nous vous présenterons la semaine prochaine des 
photos exclusives de la réunion à Télé-Métropole.

MARC HAMILTON MICHEL TREMBLAY

Voici la gagnante de 
l’année dernière, Priscilla 
Lapointe. Qui prendra sa 
place cette année . . . nous 
le saurons vers la mi- 
décembre.

LE FESTIVAL 
DE GRANBY 

REVIENT

MARC HAMILTON - MICHEL TREMRLAY... 
CNE RESSEMBLANCE ÉTONNANTE

Nous avons trouvé dans la filière de Marc Hamilton la photo de l’auteur Michel Tremblay. 
Même la jeune fille préposée aux filières n’y a vu que du feu et n’a pu définir qui était l’un et 
qui était l’autre. Nous avons pensé vous présenter les deux photos en question et vous décou­
vrirez également que la ressemblance est frappante.

ENFORCE... I- - - - - - - - - - - - - - -
Le Festival de la Chanson à Granby a eu du succès en 1969, 

donc le Festival revit cette année. La date d’inscription sera 
jusqu’au 15 septembre et tout interprète ou compositeur âgé de 
16 ans peut participer à ce concours. Le but est de promouvoir le 
talent et la chanson québécoise. Plus de 80 interprètes seront 
choisis et passeront aux semi-finales. Par la suite un gagnant sera 
choisi et recevra un voyage de trois semaines au bon frais de 
Sabena, ainsi qu’une bourse en argent. Il fera également un 45 
tours pour la maison Apex. Ceux et celles qui seraient intéressés 
par ce concours n’auront qu’à faire une demande d’inscription à: 
Boite à chansons l’Escale, Case Postale 41, Granby, téléphone: 
(514) 372-6629. L’Escale apporte un essor considérable à la 
bonne chanson et nous sommes heureux de leur donner ce coup 
de pouce. Nous serons aussi présents à la soirée finale pour vous 
dire qui remplacera la gagnante de l’année dernière, Priscilla 
Lapointe.

JEAN LORRAIN Voici deux photographies prises du film “Une Journée 
Avec” qui vous feront découvrir le vrai visage de Tex.

AUCUN PRIX POUR RENÉE CLAUDE À ATHÈNES
Renée Claude nous envoie une carte pos­

tale de Grèce, où elle représente le Canada 
aux troisièmes Olympiades de la chanson. De 
plus, elle ajoute d’offrir ses amitiés à nos lec­
teurs. En dernière heure, soit quelques minu­
tes avant l’heure de tombée de notre journal, 
nous apprenons qu’elle n’a pas remporté le 
premier prix, ni le deuxième, ni l’autre, mais 
qu’elle a fortement impressionné le jury. On 
sait que cette année plusieurs vedettes de 
différents pays s’étaient donnés rendez-vous à 
Athènes pour ce festival et nous vous citons 
quelques noms: Eva pour la France, Ljupka

Dimitrovska pour la Yougoslavie, Jim Mancel 
pour les USA, Renée Claude pour le Canada 
et plusieurs autres des pays de la francopho­
nie. Renée Claude défendait une chanson de 
Jean-Loup Chauby et Germaine Dugas, “A 
trop hésiter”, chanson qui, paraît-il fut bien 
interprétée par Renée, avec le talent que nous 
lui connaissons. Même si Renée Claude n’a 
rien remporté comme prix, le Canada ne 
pouvait mieux choisir comme ambassadrice. 
En fait, disons que le Canada était représenté 
par la grâce et le charme de la belle enfant 
... et cela ça vaut un premier prix.
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Le vrai visage de Tex
Dans le cadre de la série de Jean Bernatchez “Une 

journée avec . . .” sur les ondes du canal 10, les caméras 
nous feront découvrir Tex Lecor sous son vrai jour. Les télé­
spectateurs pourront assister à un meeting de production 
avec le réalisateur Claude Taillefer pour l’émission ‘‘Sous 
mon toit”. C’est vendredi soir le 24 que vous découvrirez la 
routine de Tex, sa vie familiale aux côtés de Loulou, son 
atelier de peinture, etc. etc.
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Après quelques heures d'attente, Claude Blanchard et sa 
femme Rosy se dirigent enfin vers leur avion. Ils resteront 
quelques jours à Paris puis en profiteront pour prendre des
vacances.

M. Gaston Dalpé, vice-président de la Brasserie Dow, et André Gingras, notre photogra­
phe, entourent Monsieur et Miss Télévision.

MARIE-JOSEE LONGCHAMPS ET CLAUDE BLANCHARD
Vers dix heures, jeudi soir, 

Marie-Josée Longchamps et 
Claude Blanchard s’embar­
quaient, à bord du Boeing 747 
d’Air France, à destination de 
Paris. On sait que Monsieur 
et Miss Télévision 70 doivent 
être reçus à la Maison du 
Québec de la Ville-Lumière. 
Ceux-ci ne sont cependant 
pas partis seuls: Mme Blan­
chard accompagne son mari 
et Marie-Josée Longchamps 
aura pour compagne Louise 
Pilon, la rédactrice en chef de 
Télé-Radiomonde. Sont égale­
ment du voyage: M. Gaston 
Dalpé, vice-président de la 
Brasserie Dow (qui offre ce 
voyage aux deux lauréats), le 
photographe André Gingras et 
Jean Grimaldi.

Plusieurs parents et amis 
de Claude Blanchard et 
Marie-Josée Longchamps sont 
venus leur souhaiter bon 
voyage. Il y avait, bien sûr, le 
mari de Marie-Josée, Johan­
nes Larsen, ainsi que sa mère, 
Mme Delongchamps. Plu­
sieurs amis de Claude Blan­
chard étaient également là, 
dont Jean Morin, Guy Lepage

NOUS QUITTENT
(mari et gérant de Marthe 
Fleurant et gérant de Claude) 
et le réalisateur Guy Robil- 
lard.

Monsieur et Miss Télévi­
sion sont arrivés à Paris au 
cours de l’avant-midi de 
vendredi. Iis ont passé la 
journée à visiter la capitale

française. Le soir même, ils 
ont été reçus officiellement à 
la Maison du Québec. Après 
cette réception, tout le monde 
s’est habillé en tenue de gala 
pour la tournée des plus célè­
bres cabarets de Paris 
(Moulin Rouge, Crazy Horse 
et Halles). Puis, repos.
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Dans un petit salon d’Air France, Claude Blanchard a reçu 
ses amis avant son départ. On voit ici Guy Robillard et 
Jean Morin en compagnie de deux amies.
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Bien qu’un peu nerveuse, Marie-Josée Longchamps était très souriante et avait hâte de 
Partir. Sa mère et son mari vont beaucoup s’ennuyer d’elle au cours des prochaines 
Semaines. On reconnaît à l’arrière-plan, Louise Pilon qui accompagne les élus.

LE BOEING 747 
D’AIR FRANCE 

TRANSPORTERA 
NOS VEDETTES

C’est dans cet avion, d’Air France que s’envoleront 
notre directrice de Télé-Radiomonde, Louise Pilon, 
monsieur et madame télévision Claude Blanchard et 
Marie-Josée Longchamps ainsi que plusieurs autres 
personnalités du milieu artistique.
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NANETTE
ÉTAIT
PRÉSENTE

Fete-
surprise

Dimanche 12 juillet dernier, Michel Louvain atteignait le cap des trente-trois ans. Ses amis qui participaient a 
l'émission Zoom en Liberté avaient préparé avec la complicité du réalisateur Richard Martin, une fête-surprise. 
Serge Laprade et Nanette viennent de chanter la chanson anniversaire à la grande surprise de Michel.

>.UH

pour les

33 ans F
P- ■

Serge Laprade a présenté au nom de l'équipe de l'émission un imposant 
gateau d'anniversaire.

LES PUBLICATIONS PÉLADEAU INC.
Division Os Québécor Inc.

éditent les hebdos suivants: 
Echos-Vedettes,
Nouvelles Illustrées, 
le Nouveau Samedi 
Journal des Vedettes 
le Grand Journal Illustré 
Photo-Vedettes 
Télé-Radiomonde 
r.V. Poche

Augmentez vos ventes à peu 
de frais, en demandant conseil 
à un de nos représentants.

Communiquez sans tarder 
avec:

DANIELLE DESORMEAUX 
Représentante

4270 rue Papineau -. . . . . . . . . 177 - Tel: 527-3161

Michel
Louvain C'est avec émotion que Michel Louvain a remercié la foule présenté qoi 

lui avait réservé une ovation monstre.
(Photos: NiqutW

Pendant le ‘ d’un film sur Maurice Richard
LE FRERE DE JEAN GASCON

FAIT CNE CRISE CARDIAOCE
Depuis quelques semaines l’ONF travaille 

à la productions de quatre longs métrages sur 
des gens qui ont marqué notre histoire Québé­
coise. Il s’agit de Maurice Richard, Maurice 
Duplessis, du Frère André et de Willie Lamo­
the, tout marchait rondement quand tout à 
coup Gilles Gascon, réalisateur du film sur 
Maurice Richard, et frère du comédien Jean 
Gascon fut atteint d’une crise cardiaque. 
Depuis le film sur Maurice Richard subit un 
contretemps non voulu, mais obligatoire dans

les circonstances présentes. Cependant nous 
avons rejoint monsieur Jean-Yves Bégin, de 
l’Office National du Film qui nous assura que 
dès que monsieur Gascon prendra du mieux u 
reviendra à son film. Nous souhaitons ardem­
ment que Gilles Gascon revienne car ce sont 
des films faits avec des idées personnelles, 
avec l’individu qui a pensé ce film. A Gilles 
Gascon un prompt retour à la santé car nous 
avons bien hâte de voir Maurice Richard, 
étoile de cinéma. Jean Lorrain

6/TELE-RADIOMONDE, 25 juillet 1970
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fl-MOUSSE FAIT UNE CRISE CARDIAQUE
durant un spectacle

Denise Emond qui fait équipe avec Réal 
□ land depuis plus d’une vingtaine d’années 

s le nom de Ti-Gus & Ti-Mousse, a été 
s0UnspOrtée d’urgence dans un hôpital de l’est 

ontrealais à la suite d’une crise cardiaque 
Avenue sur la scène du Domaine Picardie à 
Pointe-Calumet, samedi le 11 juillet dernier. 
fest au troisième spectacle de la soirée que 
Denise Emond a subi cette attaque cardia- 

ue devant quelques centaines de personnes 
attablées à ce cabaret.

Toutes visites ont été interdites pour une 
période de quinze jours et dès que nous 
aurons l’autorisation des spécialistes traitants 
nous vous offrirons des photos exclusives de 
Ti-Mousse en convalescence. Cette première 
crise cardiaque est un sévère avertissement 
pour Denise Emond qui devra maintenant 
modérer considérablement ses activités, du 
moins pour les prochains mois.

Gilles Latulipe et Fernand Gignac, animateurs du Qui-Club" remplaceront désormais Marc Gelinas 
et son "Rideau s'Ouvre" tous les dimanches soir à l'écran du 10.

OFFICIEL — FIN DU “RIDEA ü S'OUVRE”

IE DUO GIGNAC-LATULIPPE (QUI-CLUR)
REMPLACERA MARC GELINAS
Dans notre dernière édition 

nous annoncions en primeur' 
que Réal Giguère animerait 
une nouvelle série le diman­
che soir au canal 10. Cette 
émission de variétés s’appel­
lera “Bonne Soirée”. Cette 
semaine nous pouvons vous 
annoncer en primeur égale­
ment que le Rideau S’ouvre 
quittera les ondes de Télé-

Métropole au début de sep­
tembre. Dès le six septembre 
l’émission de Marc Gélinas 
sera remplacée par la série 
estivale du duo Fernand 
Gignac-Gilles Latupippe, “Le 
Qui-club?”.

Cette décision soudaine est 
difficile à comprendre car lors 
de la signature du contrat de

Marc Gélinas comme anima­
teur du Rideau s’Ouvre, la 
direction de Télé-Métropole 
lui avait assuré, semble-t-il, 
un engagement de 52 semai­
nes. Que s’est-il passé pour 
que le 10 revienne sur sa déci­
sion? C’est ce que nous 
essayerons de vous dévoiler 
dans notre prochaine édition.

ANNE
PAUZÉ
PERD SON

AMI: SON 
(1RAND-PÈRE

Quand Anne Pauzé rencontrait son grand-père 
Paternel, un bon vieux de soixante-dix-neuf ans, il 
s agissait réellement de la rencontre de deux 
gcands amis. Monsieur Pauzé écoutait attentive- 
mcnt la comédienne lui parler du métier qu’elle 
a ore et à son tour, le grand-père ne ménageait pas 
es,®,necdotes et les souvenirs de son enfance. Le 
Publie du canal 10 se souviendra peut-être que lors 
vje,Son apparition a “Pause-Café’’ où elle était l’in- 
D!^e Mcole Germain, Anne Pauzé n’en finissait 
- de parler de cet homme qu’elle chérissait.

Tout dernièrement encore. Monsieur Pauzé 
avait rendu visite à sa petite-fille à Longueuil. et 
s’était réjoui de la façon dont la comédienne avait 
transformé les vieux meubles qu’il lui avait don­
nés.

Quelques jours plus tard, sans faire de bruit, 
le “grand ami” décédait dans un hôpital de Joliet- 
te, laissant Anne songeuse devant la vieille ber­
ceuse qui prime dans son salon. Les funérailles ont 
eu lieu mercredi le 15 juillet à Juliette.

Émile Genest 
et
Carole Lemaire 
en Californie...

Depuis le 30 juin dernier, 
soit 5 jours avant l'écrase­
ment du DC8 d’Air Canada à 
Toronto, Carole Lemaire, 
Emile Genest, ainsi que sa 
petite famille se prélassent 
sur les plages de la Califor­
nie. A Malibu plus précisé­
ment, chez les beaux- 
parents d’Emile Genest tout 
ce beau monde s’en donne à 
coeur joie. Emile Genest 
renoue un tantinet avec le 
milieu hollywodien tandis 
qu’il initie Carole Lmaire 
au tapage infernal de la 
capitale du cinéma. Emile 
Genest avait appris par les 
journaux que Carole se 
rendait à Los Angeles pour 
ses vacances! Il décida de la 
piloter et la présenter au 
plus grand nombre de réali­
sateurs américains car, 
depuis très longtemps, 
mademoiselle Lemaire rêve 
de suivre les traces de Gene­
viève Bujold. Rejointe à 
Malibu, Carole fut très 
surprise de notre appel. Elle 
nous a raconté qu’elle vivait 
un conte de fée et que la 
Californie était exactement 
un pays de rêves. Emile 
Genest nous a promis de 
nous rapporter des photos de 
sa petite famille ainsi que de 
Carole. Les Genest et la 
belle Carole seront de retour 
à Montréal par le vol 621 
d’Air Canada le 3 août pro­
chain. Nous y reviendrons.

JEAN LORRAIN

Ti-Gus (Réal Beland) et Ti- 
Mousse (Denise Emond)

NETTOIE tMr 
LES POINTS NOIRS!

SNAP est le nettoyeur facial idéal pour 
les adolescents, car il nettoie vraiment 
les points noirs. Dans la mousse savon­
neuse de SNAP, de minuscules parti­
cules de pierre ponce délogent le gras 
et l’excès d’huile qui sont la cause des 
points noirs et de la plupart des bou­
tons. Il ne vous faut que 30 secondes 
par jour. Et il ne vous en coûte qu’en- 
viron un cent par jour. Comme des mil­
liers de jeunes, découvrez vous aussi 
que le secret d’un teint clair, c’est un 
teint propre: avec SNAP1

SNAP
NETTOYEUR POUR FIGURE MAINS ET EPIOLRME
DANS TGu’j US •..> fl RM ARCH f S MUS •
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La mode midi fait présentement fureur à Rome. C’est dans la Ville Eternelle que Nicole 
Nevers s’est procuré cette magnifique création italienne.
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TOUT SUR
Jacques Boulanger et Nicole Nevers ont 

quitté le pays pour un séjour de trois semaines en 
Italie le 20 juin dernier. Le couple d’amoureux 
nous revenait le 11 juillet enchanté de ce séjour 
chez les Italiens. Nous avons rencontré Jacques 
Boulanger et sa fiancée à leur retour pour le 
bénéfice de nos lecteurs. Dans notre prochaine 
édition, nous publierons également des photos 
prises par eux en Italie; elles devraient parvenir à 
nos bureaux d’ici quelques jours.

L'itinéraire
Au lieu de faire comme tout 

le monde et de commencer à 
visiter la ville éternelle 
comme tous les touristes, les 
voyageurs canadiens ont filé 
directement vers Venise. Ils 
n’ont pas dormi pendant plus 
de 26 heures, dû au décalage 
d’heures et aux nombreux 
transits. C’est à Venise qu’ils 
ont rencontré le seul couple 
de Canadiens-français du 
voyage; ils soupèrent en 
compagnie de leurs compa­
triotes de Charlesbourg.

La peur des 
automobilistes

Pour continuer leur périple 
en Italie, Jacques et Nicole 
avaient décidé de louer une

voiture; mais lorsqu’il s’est 
rendu compte de la façon 
dont conduisaient les Italiens, 
Jacques a pris peur et à 
décidé d’annuler la location 
de la voiture et de voyager en 
autobus” . . . car c’est un vrai 
“free for ail”, dit-il; les con­
ducteurs conduisent comme 
dans les manèges à la Ronde. 
S’ils pouvaient passer par 
dessus les autres voitures, ils 
le feraient volontiers. Ce sont 
de vrais enfants.”

“La majorité des Italiens, 
a-t-il poursuivi, nous prenait 
pour des compatriotes et ne 
voulaient tout simplement 
pas nous croire lorsque nous 
leur déclarions être des Cana­
diens-français. Nous parlions 
avec nos mains et notre dic­
tionnaire.

Pour la plage, Nicole Nivers a acheté dans une boutique de 
Capri, ce sac et ces sandales “romaines”.

f?



VOYAGE EN ITALIE DE
JACQUES BOULANGER et 
NICOLE NEVERS

Les villes sales 
et le spaghetti

Et Jacques de poursuivre: 
“La majorité des grandes vil­
les, comme Capri, Venise, 
Naples, sont très sales. Il ne 
sVit pas nécessairement des 
ordures ou des déchets; les 
maisons sont sales. Pour eux, 
c’est normal, car d’après la 
croyance populaire, la saleté 
signifie vieillissement et c’est

ce que le touriste aime voir, 
des choses anciennes. Beau­
coup au Canada, disent qu’il 
n’y a pas de spaghetti en Ita­
lie; c’est faux. Là-bas, ce n’est 
jamais le plat principal, mais 
l’entrée. Les spaghettis sont 
demi-cuits et servis avec un 
tantinet de sauce. Cependant, 
nous n’avons pas vu l’ombre 
d’une pizza. La nourriture est 
très bonne dans la plupart des 
endroits et pas trop dispen­

dieuse. Pour le reste, le coût 
de la vie est aussi élevé qu’au 
Canada.

L'exploitation et le vol
Le touriste américain est 

constamment exploité. C’est 
ainsi que pour un tour en 
calèche, on nous demandait 
5,000 lires mais aussitôt que 
nous nous sommes identifiés 
comme étant Canadiens, le 
prix tomba subitement à

2,500 lires. Il ne faut pas 
oublier que l’Italie reçoit plus 
de quatre millions de visiteurs 
annuellement. Nous avons été 
victimes d’un petit vol à La 
Malfie: Nicole s’est fait “pi­
quer” un chandail et les 
employés de l’hôtel étaient 
étonnés de voir que nous fai­
sions une montagne de ce 
petit incident.

Loin du milieu artistique
Durant tout notre séjour en 

Italie, nous avons fui les stu­
dios de télévision et de 
cinéma. Nous étions des 
simples touristes et non plus 
des artistes canadiens. Nicole 
Nevers continua la conversa­

tion en parlant de la beauté 
des males italiens qui du très 
jeune âge jusqu’à la trentaine 
sont beaux comme des dieux. 
“Par la suite, ils se gâtent,” 
ajouta-t-elle en riant.

Projets et cadeaux
Durant leur voyage en Ita­

lie, Jacques Boulanger et 
Nicole Nevers ont fait quel­
ques folles dépenses. Nous 
vous présentons des photos de 
quelques-uns de ces cadeaux. 
Le couple Boulanger-Nevers 
espère bien retourner visiter 
l’Italie dans quelques années. 
Jacques Boulanger a rapporté 
plusieurs chansons de son 
voyage parmi lesquelles il 
choisira pour son prochain 45 
tours chez Grand-Prix. Il 
semble de plus en plus assuré 
que Jacques Boulanger 
obtiendrait une télémission à 
Radio-Canada dès le début de 
septembre. Pour l’instant, il 
nous est impossible d’en 
savoir plus à ce sujet.

Pierre Nadeau.

•Leurs folles dépenses
.

%

Tout en se promenant dans les ruines du 
Colisée à Rome, Jacques Boulanger a 
acheté d’un vendeur ambulant ce camée 
pour Nicole.

Tout au long du voyage, Nicole s’est procu­
ré, dans des dizaines de boutiques, de peti­
tes poupées.

(Photos: Mercier)

•Etonnés par la

saleté des villes

Jacques Boulanger a acheté plusieurs chemises; il nous en fait voir trois.

Ce lainage très léger a été acheté à Naples.

w
CR0ISÉMAHIE 
MOTS CROISÉS

HORAIRE TV COMPLET 
ARTICLES SUR LES 
ÉMISSIONS ET 
LEURS VEDETTES 
MOTS MYSTÈRES 
PETITS JEUX POUR
tous Aces
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Le jeune Pierrino accompagne Kita 
Pavone dans sa tournée. Mignon, il mise 
sur sa beauté juvénile et une jolie voix 
pour séduire son public.

^eddy Reno, mari et gérant de Rita 
Pavone chante la seule chanson en fran­
çais du spectacle.

t
!•••RITA PAVONE

IMITATIONS ET CHANSONS
UMADE IN ITALY

En plus de chanter, Rita Pavone fait également des 
imitations de Charlie Chaplin, Marlene Dietrich, 
Marilyn Monroe et Rita Hayworth.

Rita Pavone, la plus grande vedette populaire 
italienne, nous a rendu visite la semaine dernière 
pour donner son spectacle au Jardin des Etoiles. 
Ce petit bout de femme, qui a vendu 13 millions de 
disques dans son pays d’origine, n’a pas eu trop de 
difficulté à conquérir tous les spectateurs qui sont 
venus l’entendre. Elle donne un excellent spectacle 
de style très européen. Servie à merveille par la 
sonorisation presque parfaite du Jardin des Etoiles, 
elle a interprété la plupart des chansons qui l’ont

consacrée vedette. Son mari, Teddy Reno—il est 
également son “manager”, fait le travail de maître 
de cérémonies et présente également une de ses 
découvertes, Pierrino, un jeune garçon qui possède 
une très belle voix et qui mise sur un répertoire 
sûr. Reno chante également une chanson, la seule 
du spectacle en français.

Son spectacle terminé, Rita Pavone se dirigera 
vers l’Espagne purs l’Italie. A l’automne, elle s’at­
taquera aux Etats-Unis.

POUR MICHAEL RIOS, LE
SUCCÈS N’ATTEND PAS LE 
NOMBRE

DES ANNEES
Au début de l’année un 

chanteur espagnol de Madrid 
enregistrait à l’occasion du 
deux centième anniversaire de 
la mort du compositeur Bee­
thoven une variation sur la 
finale de la neuvième sympho­
nie. Grâce à ce disque Michael 
Rios allait devenir en l’espace 
de six mois une vedette de 
calibre international. Il grava 
sa chanson en plusieurs lan­
gues dont l'anglais et le fran­
çais. Présentement la chanson 
“Song of Joyes” est classée au 
premier rang des différents 
palmarès américains et cana­
diens.

Michael Rios qui est âgé de 
26 ans nous visitait la semaine 
dernière pour la première fois. 
Il a profité de son séjour à 
Montréal pour enregistrer des 
films publicitaires qui seront 
télédiffusés dans le cadre des 
émissions “Jeunesse” au canal 
10 et “Like Y'oung” au canal 
12.

Michael Rios qui voit une de 
ses chansons se classer sur 
tous les palmarès du monde 
est arrivé à Montréal habillé 
d’un ensemble typiquement 
espagnol. (Wl<>te. Rolland) —

Çf o

I

Parmi ceux qui sont venus féliciter Jacques Michel pour sa victoire européenne, 
mentionnons Isabelle Pierre et le producteur de disques, Y van Dufresne.

ON FÊTE LA VICTOIRE 
DE JACQUES MICHEL

fait entendre aux journalistes l’enregistrement 
de la remise du Grand Prix à Jacques Michel 
ainsi que la chanson qui le lui a mérité. "Ta 
mère et moi”. Par cette réception, la société 
Radio-Canada a voulu souligner le talent de 
l’interprète qui l’a représentée si dignement a 
l’étranger.

Mardi dernier, Radio-Canada offrait une 
petite réception en l’honneur du retour de 
Jacques Michel qui venait de remporter le 
grand prix du Festival de Spa en Belgique. Il 
était arrivé la veille à Dorval. Accompagné de 
sa femme Claire, il a reçu les félicitations d’un 
peu tout le monde et s’est prêté de bonne grâ­
ce à toutes les interviews. Pour l’occasion, on a

JP/;^LE-RAPIPMQNPE, 25 juillet (1970



•••FRIDA BOCCARA 
SON RÊVE:

UNE CARRIÈRE 
AUX ÉTATS-UNIS

Frida Boccara nous est arrivée vendredi dernier pour 
donner son spectacle à Terre des Hommes les 11, 12 et 13 
millet dernier. Après plusieurs délais provoqués semble-t-il 
par une grève à l’aéroport d’Orly, les journalistes ont finale­
ment pu la rencontrer chez Fanny. Ils ont aussi découvert 
une jeune femme qui, malgré tous ses grands succès, a su 
demeurer simple et agréable. Elle sait ce qu’elle vaut mais ne 
se prend pas pour une autre ... Nous avons donc pu conver­
ser avec elle et c’est ainsi que nous avons appris qu’elle 
donne des spectacles à peu près partout dans le monde, qu’­
elle est ravie car elle vient d’apprendre qu’elle chantera la 
messe de minuit de Noel cette année à la cathédrale de Paris. 
Elle songe à entreprendre une carrière américaine, mais ne 
veut pas commencer à Carnegie Hall ou au Ed Sullivan 
Show; ce qui l’intéresse, c’est de chanter devant un vrai 
public dans des music-halls à travers tous les Etats-Unis.

-ww*
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Frida Boccara s’entretient ici avec l’imprésario Guy Latraverse. Sa venue à 
Montréal a été couronnée de succès et tous deux pensent sûrement à la prochaine 
visite.

V\
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Danielle Lo­
rain, fille de 
Denyse Filia- 
trault et égale­
ment journa­
liste au Jour­
nal Télé- 
Radiomonde a 
bien voulu se 
prêter aux 
caprices de 
cette nouvelle 
mode.
(Photos: Denis

Niqaette)
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C’est au tour de Suzanne Lapointe, 
qui aujourd’hui se balade avec son 
mari en Europe, de passer sur la 
chaise du coiffeur. Les perruques 
lancées par Jean-Yves Haute-Coif­
fure sont disponibles seulement dans 
les salons de coiffure et ce à des prix 
plus qu’abordables.

«
/0*
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QUAND LES 
VEDETTES CHANGENT DE TETE!

4
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Plusieurs vedettes assistaient lundi dernier au lancement de la perruque “Go Lively” au Salon Jean- 
Yves Haute-Coiffure, situe dans l’édifice “Dominion Square”. On remarquait entre autres Danielle 
Jourdan, Michel Girouard, Denyse Filiatrault et Mike Brant présentement en tournée de promotion au 
Canada.
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Elle quitte son (ils le jour de son 

anniversaire de naissance

GENEVIÈVE
BUJOLD

apporte son aide aux 
sinistrés de Lima

3T

\
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C’est Paul Almond qui 
pendant près de deux semai­
nes aura la garde de 
Mathieu-Jacques.

C’est avec regret que Geneviève a quitté son fils le jour de son deuxième anniversaire de 
naissance.naissance

Geneviève Bujold a quitté 
Montréal vendredi le 10 juil­
let pour Lima dans le but de 
contribuer à recueillir des 
tonds qui seront versés aux 
victimes des tremblements de 
terre qui se sont récemment 
produits au Pérou. Le Club 
des Lions de Lima avait orga­
nisé cette soirée pour le lance­
ment en Amérique du Sud du 
film “Anne of the Thousand 
Days’’ mettant en vedette 
notre Geneviève et Richard 
Burton.

Il s’agit du premier voyage 
de Geneviève Bujold dans ce 
pays. Au moment de son 
départ elle souhaitait pouvoir 
visiter les villes dévastées par 
le tremblement de terre.

Geneviève Bujold quittait 
avec peine sa petite famille 
car c’était le jour même l’an­
niversaire de son fils 
Mathieu-Jacques. Le fils de 
Paul Almond et de Geneviève 
Bujold célébrait son deuxième 
anniversaire de naissance.

Lors de la conférence de 
presse tenue au Salon Kébec 
de l’aéroport de Dorval, notre 
nouvelle publiée la semaine 
précédente a été confirmée à 
l’effet que Geneviève Bujold 
tournerait aux côtés de 
Katharine Hepburn, Vanessa 
Redgrave et Irene Papas dans 
le prochain film de Michel 
Cacoyannis intitulé “The 
Trojan Women”.

MATHIEU-JACQUES
fêtait ses deux ans

y
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C’EST. LE 5 SEPTEMBRE QUE NOUS 
CONNAÎTRONS LES TALENTS DE 

CHANTEUSE DE GENEVIÈVE
Geneviève Bujold chantera dans son prochain film, ça, nous vous l’annonçions il y a déjà un 

bon moment dans notre journal. Nous vous disions aussi qu’elle chanterait deux chansons de 
Gilles Vigneault, soit “La chanson del’eauet du feu” et “La chanson de Martha”. Tout cela 
est devenu réalité depuis qu’un disque 45 tours a été enregistré il y a quelques semaines dans 
les studios RCA, avec notre grande vedette. Aussi nous parlions du film “The act of the heart” 
qui serait sur le marché en septembre, soit le 26 au cinéma Place du Canada. Tout cela Gene­
viève nous l’a confirmé avant son départ pour le Pérou la semaine dernière. Et c’est justement 
les deux chansons de ce film qu’elle vient de graver sur disque. De plus, Maurice Dubois avait 
approché Geneviève pour faire un “Zoom” et il est fort possible qu’elle le fasse, justement pour 
le lancement de ce disque. Le 5 septembre prochain vous connaîtrez alors une Geneviève 
Bujold chanteuse. Vous connaissez la comédienne, vous découvrirez l’autre. Nous avons vu le 
film de Paul Almond et nous avons entendu Geneviève chanter, nous n’avons qu’une chose à 
vous dire . . . elle a un talent pas mal intéressant. En passant, ce n’est pas la première fois 
qu’elle chante dans un film, ses débuts dans la chanson remontent au film “Rouli Roulant” de 
l’ONF où l’on pouvait entendre Geneviève fredonner une chanson. De plus “Apex” vient de 
mettre sur le marché un tout nouveau 33 tours de la trame sonore du film “Anne of the thou­
sand days”, donc si la discographie Bujold vous intéresse courez v-ite vous procurer ce disque 
de collection, et le 5 septembre ne manquez pas son premier 45 tours ... ça vaut le coût.

JEAN LORRAIN

Richard Burton
as HENRY VIII

Genevieve Bujold
as ANNE 80LEYN

IN THE Hal Wallis PRODUCTIONPRODUCTION

(gftfte Tfiousanb Dafé
A UNIVERSAL HOTURE

MUSIC COMPOSED BY 
GEORGES DELERUK
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TIRAGE AUTOMOBILES
“FORD" MAVERICK 1970, MOTEUR 200” CU., PNEUS 14”, TAXE ET LICENCE INCLUSES
ORGANISE PAR L'EXPOSITION DE SHERBROOKE
I00 LE BILLET

LE TIRAGE AURA HEU LE DIMANCHE SOIR, 23 AOUT A 11 H. 
AU PALAIS DES SPORTS DE SHEROROOKE 

SUR LE TERRAIN DE L’EXPOSITION
/iTTflVTiniV IL N'EST PAS nécessaire d'être présent au
/ill till 1 lUll TIRAGE POUR GAGNER.

VENDEURS DEMANDES
DANS TOUTES LES LOCALITÉS
20< DU BILLET DE COMMISSION

5 CHANCES DE GAGNER
UNE DE CES AUTOMOBILES

AVEC VOTRE BILLET
JE DÉSIRE ÊTRE VENDEUR DE BILLETS 1

NOM. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
ADRESSE. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
VILLE . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
TÉL. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C2 S.V.P. ÉCRIRE EN LETTRES MOULÉES 1

I VOUS TROUVEREZ $1.00 POUR PARTICIPER AU TIRAGE
1 NOM. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
I ADRESSE. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
1 VILLE . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
1 TÉL. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
1 C.2 S.V.P. ÉCRIRE EN LETTRES MOULÉES

ENVOYEZ VOTRE COUPON À ENVOYEZ VOTRE COUPON À
CASE POSTALE 10, SHERBROOKE, QUE.
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ENCORE DE LA 
VISITE D’EUROPE

Un compatriote d’Adamo tente de percer sur le marché 
du disque international et nous visitera à compter du 27 juillet 
pour une période de deux semaines. Tout comme Adamo, le 
chanteur LUIGI compose ses chansons; c’est un jeune sicilien 
qui habite la Belgique au milieu d’une famille nombreuse.

La maison Apex mise énormément sur ce nouveau chan­
teur et c’est ainsi, après une entente survenue avec la maison 
Pallette de Belgique, la chanson “Un chant d’amour” version 
du succès mondial de Michael Bios a été lancée la semaine 
dernière à Montréal. En espérant que ce disque décroche les 
premières places du palmarès, les disques Apex organisent une 
tournée de promotion qui débutera à Montréal le 27 juillet 
prochain. Ce sera la première visite de Luigi en terre canadi­
enne.

GUY
LATRAVERSE

AURA
SA

PROPRE 
MAISON 

DE DISQUES

Luigi nous visitera pour la première fois.

I \ DERMKR I
homviagk !

À LUIS 
MARIANO

l e canal K) a rendu 
dernier hommage dimaïuhr 
le 19 juillet, au regrette Uk 
Mariano en présentant en 
reprise une emission fïlnnj 
l’an dernier sur le site de 
Terre des Homme’s. (>{,,, 
heure reali see par .Jean 
Claveau s’intitulait “Sous le 
ciel de Montreal’’ et nous 
racontait en chansons les 
differentes étapes de la (a^ 
riere du célébré chanteur 
d’operette.

MONTREAL 
QUEBEC 
TROIS-RIVIERES 
SHERBROOKE 
OTTAWA-HULL

EN ASSOCIATION AVEC

CJMT CHICOUTIMI 
CJFP RIVIERE-DU-LOUP 
CJEM EDMUNSTON 
CKRB BEAUCE

CJMS
CJRP
CJTR
CJRS
CJRC

^ iCoteT
[tevraidewaij

RÉALISATION DES PRODUCTIONS MUTUELLES LTÉE

CELINE LOMEZ MARC HAMILTON ERIC CHARDEN MICHELE RICHARD

m
Guy Latraverse a fait sa 
marque comme imprésa­
rio et il veut maintenant 
essayer de s’imposer 
comme producteur de 
disques.

Dès cet automne, Guy 
Latraverse aura sa propre 
maison de disques. En 
effet, il s’associera avec 
Christian Julliard, (ex­
producteur pour la maison 
Polydor). L’étiquette s’ap­
pellera “Expérience.” Ces 
disques feront la distribu­
tion de plusieurs chanteurs 
français dont s’occupe 
Latraverse à Montréal et 
fort probablement la plu­
part des artistes qui sont 
sous sa tutelle. Il ne fau­
drait donc pas se surpren­
dre s’il y avait quelques 
changements: plusieurs
chanteurs très populaires 
ici pourraient bien enregis­
trer pour la nouvelle éti­
quette. En prévision de ces 
changements, il est forte­
ment question que les 
bureaux de Latraverse 
soient agrandis; il est 
même fort probable qu’ils 
prendront un autre étage 
de l’immeuble qu’ils occu­
pent sur le boulevard 
Dorchester.

14/TELE-RADIOMONDE, 25 juillet 1970
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TOUS LES SPECTACLES 
8 H. 30 P.M.
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NORMAND GELINAS ■ LES DEMOISELLES

VILLES DATES
MT-LAURIER Vendredi 24 juillet
HULL Samedi 25 juillet
BUCKINGHAM Dimanche 26 juillet
C0ATIC00K Lundi 27 juillet
ASBESTOS Mardi 28 juillet
MAGOG Mercredi 29 juillet
LAC MEGANTIC Jeudi 30 juillet
ST-GEORGES DE BEAUCE Vendredi 31 juillet
SHERBROOKE Samedi 1 août
QUEBEC Dimanche 2 août
EDMUNSTON Lundi 3 août
RIVIERE-DU-LOUP Mardi 4 août
CHICOUTIMI Mercredi 5 août
STE-MARIE DE BEAUCE Jeudi 6 août
00NNAC0NA Vendredi 7 août
TROIS RIVIERES Samedi 8 août
ST JEROME Dimanche 9 août
L'ASSOMPTION Lundi 10 août
GRANBY Mardi 11 août
SOREL Mercredi 12 août
VALLEYFIELD Jeudi 13 août
ST JEAN Vendredi 14 août
SHAWINIGAN Samedi 15 août
VICTORIAVILLE Dimanche 16 août
LACHINE Lundi 17 août
STE-THERESE Mardi 18 août
COWANSVILLE Mercredi 19 août
STEUSTACHE Jeudi 20 août
JOLIETTE (CRABTREE) Vendredi 21 août
MONTREAL Samedi 22 août
ST-HYACINTHE Dimanche 23 août
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ELLE NOUS CONFIRME SA MALADIE 
EN GRECE

“Cela a commencé dit-elle, par une 
petite grippe. Je rentrais à l’hôtel toute en 
sueurs et l’air climatisé dans ma cham­
bre n’aidait en rien. J’ai cru au début 
qu’il ne s’agissait que d’un rhume bénin 
et je suis allée sur la plage quand même. 
J’en suis revenue avec une bonne bron­
chite et cela a brisé mon voyage en Grèce 
car je ne suis restée que cinq jours à Athè­
nes.

CANNES: DE VRAIES VACANCES
Par la suite, je suis rentrée à Cannes où 

je me suis bien reposée. Ces quelques 
jours là-bas furent pour moi de vraies 
vacances. Je me suis assez bien remise de 
ma maladie et il le fallait car je devais 
rentrer à Paris afin d’y régler des affaires 
importantes.

Effectivement Dodo ne néglige jamais 
travail. “J’ai écrit un scénario pour

DODO
RACONTE SES
AVENTURES
ET
MÉSAVENTURES
EN
EUROPE

moi. J’ai rencontré des producteurs inté­
ressés et plusieurs gens de cinéma dont 
JANE BIRKIN SERGE GAINSBOURG, 
ROGER HANNIN, MOULOUDJI. J’es- 
père pouvoir le sortir en septembre ou 
octobre prochain. J’aimerais ne pas en 
parler avant qu’il soit totalement conçu.

UN SCENARIO POUR DENYSE 
EGALEMENT

“Bien sûr, j’ai pensé à mon amie 
DENYSE FILIATRAULT. Je compose un 
scénario uniquement pour elle en ce 
moment. Je n’en suis hélas qu’au schéma. 
C’est un rôle pour Denyse seulement et je 
n’y participerait d’aucune façon. NOUS 
EN REPARLERONS prochainement.
SUR LES CHAMPS ELYSEES, ELLE 

CONFOND DELON ET LAUTREC
“Je me promenais en touriste sur les 

Champs Elysées lorsque j’aperçus un 
grand barbu dont la silhouette ne m’était

pas inconnue. DONALD LAUTREC est à 
Paris me dis-je et j’ai couru vers le garçon 
en l’appelant Donald. Celui-ci se retourne 
et me répond: je regrette, je ne suis pas 
Donald, c’est votre amoureux?

Non c’est un copain canadien.
—QUELLE chance il a, moi je m’ap­

pelle Alain.
Dodo quelque peu intimidée venait 

seulement v de reconnaître le célèbre 
DELON et se confond en excuses.

En galant homme, il l’invite à prendre 
un verre et cette rencontre impromptue 
s’est terminée par une conversation très 
animée.

Maintenant de retour, Dodo songe à' 
organiser son party-hippie pour fêter le 
troisième anniversaire de sa chemiserie et 
les enregistrements de “moi et l’autre’’ 
reprendront très bientôt. Quant aux 
“Deux D’’ Dominique Michel nous avoue 
que si la formule ne changeait pas cet 
automne, elle laisserait tout tomber.
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ENYSE Filiatrault, Denyse Proulx et Louise Forestier envahiront 1 
Jardin des Etoiles de Terre des Hommes du 4 au 13 août prochain. 
Les trois comédiennes deviendront pour les besoins de la comédie 
musicale “Demain matin Montréal m’attend’’, Louise Tétreault, 

Betty Bird et Lola Lee dans des rôles de Hiles de joie et tenancière. Télé- 
Radiomonde avait le plaisir d’assister vendredi dernier aux répétitions de ce 
musical, à l’Expo-Théâtre, tout cela grâce à la gentille collaboration du 
metteur en scène André Brassard et de Michel Tremblay auteur du livre. Si 
succès il y a, on prolongera la durée de ce spectacle. Nous pouvons vous 
assurer chers lecteurs que ça sera délirant, Denyse Filiatrault, Deny se 
Proulx et Louise Forestier forment un tout incroyable. De plus la distribu­
tion comprendra d’autres noms un peu moins connus mais fort appréciés, 
André Montmorency, André Bernier, Claude Gai celui de la “Duchesse” de 
Langeais”, Christine OliviCT, Marcelle Palascio, Louisette Dussault et plu­
sieurs autres. Suite à Ginette Reno, Rita Pavono et quelques autres, la 
comédie musicale “Demain matin Montréal m’attend” n’a qu’un but, celui 
de divertir! On y arrivera facilement, car avec les noms cités plus haut nul 
doute qu’ils auront un franc succès. Les costumes seront de François Bar­
beau, la chorégraphie de John Stenzel, la publicité d’André Bernier, au 
piano Céline Prévost, la musique de François Dompierre, écrite en un temps 
record mais combien intéressante,la mise en scène d’André Bernier et le 
livret de Michel TREMBLAY ’ Tout cela placé ensemble se résume facile­
ment au mot succès. Nous voudrions bien vous parler de l’intrigue^mais 
nous devons être prudents, car nous avons promis aux producteurs le silence 
complet. Mais nous pouvons vous dire qu’il y aura des filles à la vertu facile, 
des garçons aux moeurs légères et combien d’autres surprises. Il faut surtout 
voir la grande Denyse Filiatrault dans son rôle de Lola Lee. Rendez-vous 
donc au Jardin des Etoiles dès le 4 août.

Jean Lorrain
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UNE PIÈCE DÉLIRANTE 
OÙ LES 
LÉGÈRES SONT en VEDETTES
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Denyse Filiatrault, une des principales vedettes de la comédie musi­
cale, écoute attentivement les conseils de son metteur en scène 
André Brassard.

André Brassard 
est passé maitre 
dans le domaine 
de la mise en 
scène. Il rigole ici 
en voyant ses 
comédiens répé­
ter.

'WETTEr..."BO«DEl"...''KWSSE”...
ON N’A VRAIMENT 

PAS PEUR DES MOTS!
“DEMAIN MATIN MONTREAL M'ATTEND” aura un langage assez spécial et 

tout cela se traduira par des mots que l’on entend plus régulièrement dans les boites de 
nuit et chez des gens assez mal élevés. Il ne faudra pas se surprendre outre mesure des 
mots “Bordel”, “Kalisse” “Tapettes” et de plusieurs autres surprises, dont celle d’une 
satire d’un journaliste connu du milieu artistique. “Demain matin montréal m’attend" 
aura peut-être le succès des “Belles-Soeurs” c’est à souhaiter car les comédiens y met­
tent le “paquet” et travaillent d’arrache-pied depuis quelques semaines. Réservez 
donc tout de suite au Jardin des Etoiles .. . vous ne le regretterez pas.

N
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En_primeiir
RENÉE 

CLAUDE :
LA PLACE 
DES ARTS 

EN
NOVEMBRE

Après la Grèce et le Japon, 
Renée Claude prendra un 
repos bien mérité et profitera 
sûrement de ces moments de 
répit pour songer à son pro­
chain grand spectacle. Nous 
avons en effet appris que ce 
sera cette année à la Place des 
Arts, et non à la Comédie- 
Canadienne, qu’elle présen­
tera son prochain récital. 
Dates probables: du 16 au 22 
novembre; et si elle remporte 
un gros succès, elle pourra 
prolonger son engagement 
pour quelques jours. Il est 
évident qu’elle reprendra, 
dans ce récital, tous ses 
grands succès de l’année, 
surtout “C’est le début d’un 
temps nouveau’’ et “Viens 
faire un tour chez-moi”. A ces 
valeurs sûres, elle greffera tout 
près d’une dizaine de nouvel­
les chansons qui ne seront pas 
toutes signées Stéphane 
Venne.

MARC
GÉLINAS
EN RETRAITE 

DANS LES 
LAURENTIDES

À QUI LA CHANCE?
LE RÉALISATEUR JEAN CLAVEAU VEND SON BATEAU...

Voici le bateau de Jean Claveau et d’ici quelque temps il 
passera aux mains d’un éventuel acheteur. A qui la chance!

«g 3*-»-

L’Espadon, ce bâteau de Jean Claveau est à vendre. Il s’agit d’un 
“cruiser” avec double pont, d’une longueur de 26 pieds.

Il contient un six cylindres Mercury 110 forces Thunderbolt, un 
équipement à un contrôle double, avec double conduite, deux bousso 
les électroniques, un radio à cinq canaux, avec intercom entre le pont 
supérieur et le pont inférieur, deux extincteurs chimiques, un réservoir 
peuvent contenir 50 gallons d’essence.

Six personnes peuvent coucher à l’intérieur et sa peinture vient 
d’ètre refaite. La construction est d’acajou et de chème. L’Espadon 
peut faire plus de 33 mph. Les gens qui seraient intéressés à ce bijou 
de bâteau peuvent communiquer avec le réalisateur Jean Claveau au 
canal 10 à: 526-9251 - 524-2079- ou 658-4607.

Jean Claveau vous parlera de prix, notre affaire à nous eh bien 
c’était de vous faire part de la nouvelle, voilà.

o

"sous mou toita
Pour toute la période d’été, 

Marc Gélinas est en retraite 
dans les Laurentides. Il a en 
effet reloué le chalet qu’il 
occupait l’an dernier à Ste- 
Marguerite et il a bien l’in­
tention d’y passer tous les 
chauds mois de l’été. Il ne 
vient à Montréal que deux 
fois par semaine, soit le mardi 
pour le meeting de production 
du “Rideau s’ouvre” et le 
dimanche pour faire l’émis­
sion.

D’autre part, il a été dans 
l’obligation de vendre les 
deux chevaux qu’il avait 
achetés pour ses enfants. Per­
sonne n’avait vraiment le 
temps de s’en occuper et les 
pauvres bêtes se mouraient 
d’ennui et d’inaction. C’est 
donc le coeur gros qu’il a dû 
s’en séparer.

TEX
/~

vous invite à rencontrer 

ses amis

et le Père Bouchon (Ovila Légaré)

tous les mardis,
0 96,30p,m.
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DE MICHEL GIROUARD

DODO a DINE avec ALAIN DELON 
“CHEZ FOUQUET” À PARIS

Depuis quelques jours, Domi­
nique Michel est de retour dans 
la métropole, après un séjour 
d’un mois en Grèce et en France. 
Encore une fois, la comédienne a 
connu un voyage outre mer fruc­
tueux, puisqu’elle a reçu de 
nombreuses propositions (côté 
travail évidemment), et il se 
pourrait très bien que l’année 
prochaine, elle prenne les arran­
gements nécessaires pour passer 
six mois par an là-bas. De toute 
manière, on sait que Dominique 
Michel rêve depuis déjà quel­
ques années d’exil, et la connais­
sant comme je la connais, je suis 
persuadé que si un producteur 
lui offre quelque chose d’intéres­
sant à Paris, elle bouclera avec 
plaisir les valises.

Au cours de son voyage, 
Dominique a évidemment passé 
plusieurs bons moments, et 
parmi ceux-ci; une rencontre 
inattendue avec un vieux copain 
qu’elle rencontra il y a dix ans à 
Acapulco, Alain Delon. Et la 
rencontre a été particulièrement 
amusante. En déambulant sur 
les Champs-Elysées, la vedette 
de “Moi et l’autre”, a semblé 
reconnaître une silhouette qui 
lui était familière. Immédiate­
ment elle saute au cou du bon­
homme, mais en croyant qu’il 
s’agissait de Donald Lautrec. 
Mais à sa grande surprise, 
quand elle regarda bien une 
deuxième fois, il ne s’agissait 
pas de Donald, mais bien du 
beau Delon, une vieille connais­
sance à elle.

On sait que depuis quelques 
mois, Alain, pour les besoins 
d’un film, a décidé de se laisser 
pousser la moustache (ceci pour 
préciser que de loin, Delon peut 
ressembler un tout petit peu à 
Lautrec). Même si l’acteur fran­
çais n’avait pas revu notre 
compatriote depuis une dizaine 
d’années, il l’a très bien recon­
nue, et il a même osé l’inviter à 
dîner Chez Fouquet. Invitation 
que Dominique Michel accepta 
avec plaisir. Au cours de leur 
rencontre, Alain a précisé à 
Dodo qu’il en avait marre de lire 
dans la presse des déclarations 
stupides de son ex-épouse 
Nathalie, et que depuis un an, à 
cause d’une certaine affaire 
Markovic, il n’achetait même 
plus les journaux. Dominique et 
Alain ont du demeurer deux 
heures à bavarder. La comé­
dienne a trouvé la vedette du 
“Clan des Siciliens” tellement 
merveilleux qu’elle n’a presque 
bas vu le temps passer. Puis elle 
a été forcée de quitter “Chez 
Fouquet”, car elle devait rencon­
trer des copains producteurs 
dans la soirée. Au moment de 
dire un dernier bonjour au 
copain Delon, Dominique 
Michel distingua au loin sur les 
Champs Elysées deux tètes qui 
ne lui étaient pas inconnues. 
Après une brève hésitation, elle 
reconnut très bien Danielle 
Ouimet, notre “star” nationale, 
qui déambulait tranquillement 
sur les Champs Elysées en 
compagnie de son impresario

Guy Latraverse. Guy s’était 
d’ailleurs rendu dans la Ville 
Lumière pour discuter d’un 
contrat très intéressant avec la 
vedette de “Valérie” et de “L’I­
nitiation”.

On sait que depuis quatre 
semaines, la belle Danielle 
séjourne en Belgique où elle 
tourne son premier grand film 
international. Cependant parce 
qu’elle s’ennuie à mourir à 
Bruxelles, elle profite de ses 
jours de relâche pour venir redé­
couvrir les charmes de Paris. Il y 
a quelques jours, j’ai conversé 
avec elle à Bruxelles, et elle m’a 
confirmé que le tournage de son 
film se déroulait à merveille, et 
qu’elle serait probablement de 
retour dans la métropole vers le 
10 août.

Pour en revenir à Dodo, disons 
que je pourrais vous dire encore 
beaucoup de choses, mais ce sera 
pour la prochaine fois. La 
semaine dernière, elle descen­
dait toutefois à Dorval, et pour 
l’accueillir, il n’y avait nul autre 
que sa “flamme” des derniers 
mois, André Laurence. Cepen­
dant, Dominique a précisé qu’il 
n’était plus question d’amour 
entre eux, et qu’il ne s’agissait 
que d’une profonde amitié.

De toute manière, il se pour­
rait bien que la petite comique 
retourne à ses anciennes amours, 
et dans sa tête il y a même une 
idée fixe qui revient sans cesse: 
le mariage. Sacrée Dodo!

pt it

*

Dominique Michel est revenue enchantée de son 
séjour en France. Evidemment, elle a rencontré 
beaucoup de monde là bas, et parmi ceux qu’elle a 
trouvés particulièrement intéressants: Alain 
Delon, qu’elle avait connu il y a 10 ans au Mexi­
que.

Celine Lomez en est rendue à confondre les “Siciliens” 
et les “Alsaciens”.

CELINE LOMEZ 
et SON “CLAN 

des ALSACIENS”!
Depuis une dizaine de jours, Céline Lomez se pré­

sente dans tous les cocktails en précisant qu’elle vient de 
visionner un film absolument fantastique, qui s’intitule 
“Le Clan des Alsaciens”. Et en parlant de ses “Alsa­
ciens”, la géniale enfant, qui ne peut toujours pas s’empê­
cher de sourire en penchant la tète du côté gauche, pré­
cise qu’il s’agit d’une petite merveille. Evidemment, 
quand elle commente cette production mettant en 
vedette Delon et Jean Gabin, tout le monde se regarde ne 
sachant trop quelle attitude prendre. Est-ce que l’on doit 
rire ou pleurer d’une pareille distraction ...

FJn effet, alors que l’on a présenté à grandeur d’écran, 
le mot “Sicilien”, Céline a dû sounre une fois de trop, et 
elle a lu “Alsacien”. Vous allez tout de même admettre 
avec moi que ces deux mots ne se ressemblent pas du 
tout, mais que voulez-vous que j’y fasse, pour Céline, il 
n’y a qu’un seul “clan” et c’est celui des Alsaciens. Et 
dans toutes les réceptions mondaines, truand on lui donne 
le droit de parler au monde, et que 1 on aborde le sep­
tième art, elle se retrouve immédiatement en Alsace. 
Vous allez admettre avec moi qu’il s’agit d’une étourderie 
peu banale.

Non, mais qu’est-ce que l’on va faire avec la belle 
Céline? Je veux bien croire que “Ce que je veux elle l’a”, 
mais ce n’est tout de même pas tout. Il faudrait que quel­
qu’un lui fasse comprendre qu’avant de se prononcer sur 
un film, il faut absolument le visionner intelligemment, 
et surtout ne pas se mélanger entre l’Alsace et la Sicile. Il 
est vrai que Céline Lomez a probablement cru qu’il s’a­
gissait du même endroit. Mon Dieu! Mon Dieu! Mon 
Dieu!

ICI JE
M’EPIVARDE...

Elle est magnifique la 
pochette du dernier 
microsillon de CHANTAL 
PARY pour la maison 
“Grand PRIX”. Décidé­
ment le maquettiste de 
cette maison a beaucoup 
de goût. . .

* * *

Je connais des gens qui 
s’inquiètent sur l’avenir de 
CLAUDE LANDRE. Avec 
le talent qu’il a, ce 
fantaisiste ne me tracasse 
nullement, et il pourra se 
débrouiller partout oû il ira. 
Il y en a un dont le cas est 
beaucoup plus alarmant
présentement. . .

* * *

A CJMS, on entend le 
nouveau 45 tours de Renée 
Claude, “Viens faire un 
tour” au moins une 
dizaine de fois par jour. 
La chanson de MICHEL 
CONTE est très belle, et 
magnifiquement interpré­
tée, mais il ne faudrait 
tout de même pas exagé­
rer. Pour ceux qui écou­
tent cette station toute la 
journée, il doit devenir 
hallucinant d’entendre 
toujours les mêmes “tu­
nes”.

25 juillet 1970, TELE-RADIOMONDE/19



Lors de l’ouverture officielle, vendredi le 10 juillet, plusieurs personnalités sportives 
étaient présentes. On reconnaît le Père Marcel de la Saisonnière, Mel Didier, des Expos, 
et Léo Rivet le président de la ligue.

PRÉSENCE ACTIVE DE LÉO RIVET 
Al' 9 ÈME T01RN0I PROVINCIAL 

DE BASERALL PEE-WEE
Depuis déjà quelques 

années, le Centre des Loisirs 
Immaculée-Conception orga­
nise un grand tournoi de 
baseball Pee-Wee au Parc 
Lafontaine et cette année, 
CKVL commanditait cette 
heureuse initiative qui pas­
sionne les jeunes à travers la 
Province.

C’est le 10 juillet que cette 
épreuve annuelle a eu lieu. 
Les inscriptions sont venues 
de tous les coins de la Pro­
vince.

C’était vraiment un specta­
cle passionnant de voir tous 
ces jeunes de 12 et 13 ans à 
l’oeuvre sur le losange. Ils 
étaient dynamiques, pleins de 
vie. Cela promet pour l’ave­
nir. Ils étaient d’ailleurs d’au­
tant plus actifs qu’il y avait 
plusieurs.trophées en jeu pour 
récompenser leurs meilleurs 
efforts, dont le trophée 
CKVL-850.

Plusieurs milliers de per­
sonnes ont assisté à cette 
compétition cette année et 
cela est dû à l’intérêt crois­
sant que la population porte à 
ce sport, depuis que Montréal 
a son équipe majeure. Une 
quarantaine d’équipes partici­
paient cette année à ce tour­
noi organisé par le*Centre des 
Loisirs Immaculée-Concep­
tion et CKVL. au Parc Lafon­
taine, du 10 au 19 juillet.

Léo Rivet avait accepté la 
présidence du tournoi.

Léo Rivet lance la première balle devant des centaines de 
spectateurs.

4 ftyÇt
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Frida Boccara a présente son dernier microsillon à 
l’émission de Jacques Boulanger.

Les “Miladies” et Léo Rivet ont ete reçus par l’in­
dien Clovis Dumont.

DE LA

BELLE VISITE
A CKVL

Le “crac” Robert Arcand accompagnait Marie- 
Josée Longchamps lors d’une entrevue de Jacques 
Boulanger.



Nous nous sommes baladés un peu partout et apres acoir lunché aux “hot chic- 
h en à la Nouvelle France, nous avons reluqué les magnifiques dessins de la fameuse 
“Rue du Trésor". Ensuite, nous avons filé vers Tile d’()rléans. Nous avons fait le 
tour de I ile et prenant tout notre temps, s'arrêtant fréquemment aux endroits qui 
nous charmaient le plus. Vers huit heures du soir, après avoir admiré les bateaux et 
cueilli des fleurs sauvages, nous sommes montés dans la calèche toute vieille et 
chambraniante qui emmène les gourmands à l'Atre. Là, dans un décor à faire rêver 
ceux qui aiment les anciens meubles canadiens, les lampes à l'huile (il n’y a pas 
d électricité), on man^e les spécialités de chez nous: pâté, boeuf en cocotte, tarte au 
sucre servie avec de la grosse crème sans oublier le pain de campagne que l On a 
dégusté à satiété.

J'espère que mon gynécologue ne lira pas ce que je viens d’écrire. . . il ne serait 
pas fier du tout! Mais après tout, des beaux-parents qui demeurent aussi loin que le 
Danemark et qu'on ne voit qu'une fois par deux ans, il faut tout de même les initier 
aux bons plats de chez nous. Et, croyez-moi, ils ont grandement apprécié notre cui­
sine canadienne. Le lendemain, après avoir allégé nos porte-monnaies dans les bou­
tiques de la vieille capitale, tranquillement, nous avons pris la “petite route” pour 
revenir à Montréal. La température était magnifique, l’air sentait bon, Johannes et 
ses parents parlaient en danois et même si je ne comprenais rien, je les écoutais 
attentivement. Ils étaient heureux, je l'étais aussi.

Sur le chemin du retour, nous avons rendu visite à Georges Carrère et Mariette 
Duval, deux comédiens-amis que j'apprécie particulièrement. Installés au lac Saint- 
Pierre pour l'été, ils dirigent là-bas le joli “Théâtre des Marguerites”. L’été dernier, 
tout en travaillant avec eux j’étais également leur voisine. (Pauvres eux!) Cette

Bonjour! Me revoilà pour la deuxième fois. Un deuxième rendez-vous c'est 
important. . . très très important! On geut qu'il soit aussi bien que le premier... et 
différent en même temps. On ne veut pas perdre l'atmosphère, le charine de la 
première rencontre. Pour garder c.ela, je pense qu'il n'y a qu'une seule façon: se lais­
ser aller à parler de ce que Ton aime, de ce que Ton aime moins si on en a envie. Etre 
soi-même. Il faut écouter aussi, savoir se rendre disponible.

Alors, si vous le voulez bien, dans cette page que Ton me prête si gentiment, on 
se parlera. Pas de commérages, il y en a déjà assez. Et rien qui ressemble à Janette 
Bertrand ou à Madame X, je ne me sentirais pas de taille. Non. Plutôt un beau bla- 
bla-bla, un bla-bla-bla plus idéaliste. Ce que Ton pourrait appeler un dialogue. D ac­
cord!

Il faut tout d'abord que je vous dise absolument que la semaine dernière, j'ai 
passé un jeudi et un vendredi merveilleux. En fait, je ne les ai pas passés les deux 
jours... je les ai dégustés, heure par heure, minute par minute. Notiez surtout pas 
vous imaginer que je suis, allée bien loin pour cela! Pas en Floride ni aux Barbades 
mais à Québec. Je connaissais déjà cette ville mais je suppose que c'est en la mon­
trant à des étrangers que Ton découvre plus objectivement. Et, quelle découverte! 
C'est très, impressionnant d'arriver par les plaines d'Abraham, traverser les épais 
murs de la ville et découvrir l’imposant château Frontenac. C’est d'ailleurs à cet 
endroit que nous avions réservé deux chambres, une pour Johannes et moi et l’autre 
pour mes beaux-parents. Deux chambres ravissantes, toutes tapissées de fleurs bleues 
et jaunes. Et si vous saTiez comme j’aime la tapisserie. Ca ne pouvait pas tomber
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mieux:
On s’est vite rafraîchi et à peine arrivés à l’hôtel, nous sommes descendus dans 

la rue. C'est la rue que je voulais voir et montrer. Et, en marchant sur ce pavé, j'a­
vais l’impression très vive que Québec pouvait nous en raconter bien des choses. Ses 
anciennes fenêtres et ses poutres toutes croches en ont vu des gens se promener 
devant elles. Et elles n’ont pas fini, avec tous ces touristes qui envahissent le terri­
toire.

Cette photographie date déjà de quelques mois alors que Marie-Josée Long- 
champs visitait, en compagnie de son époux Johannes, la vieille capitale.

année, je me suis contentée de jouer le rôle de spectatrice. La pièce “Eve et les Jac­
ques” qu ’ils y présentent m’a fait rire aux larmes.

Et voilà. Le voyage à Québec s'est terminé dans la joie. Les minutes avaient 
passé trop vite mais ne dit-on pas que toute bonne chose a une fin! La semaine 
prochaine, je vous écrirai donc de Paris et là encore, soyez assurés que je vais profiter 
au maximum de mon séjour là-bas.

Marie-Josée Longchamps

AU REVOIR MONSIEUR ET MADAME LARSEN

V
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Même si notre Miss Télévision s'est envolée vers l'Europe jeudi soir dernier, 
Johannes est demeuré à Montréal en compagnie de ses parents, Monsieur 
Oscar et Madame Liliane Larsen. Tous deux ont continué de visiter les sites pitto­
resques de Montréal en compagnie de leur fils et, lundi, ils prenaient le chemin 
du retour en direction du Danemark. L'époux de Miss Télévision demeurera seul 
à Montréal attendant impatiemment le retour de sa Marie-Josée prévu pour le 
27 juillet.

MARIE-JOSÉE VOUS REMERCIE ...
Notre Miss Télévision remercie tous ceux et celles qui lui ont fait parvenir 
des lettres de félicitations depuis son élection et nous prie de vous commu­
niquer que dès son retour d'Europe, elle se fera un plaisir de répondre à 
toutes vos questions par l'entremise de ce journal. Toutes les lettres 
devront être adressées comme suit:

Marie-Josée Longchamps 
a/s Télé-Radiomonde 
4270 Papineau 
Montréal.
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POINGS DÉLIES

atw NORMAND PRIEUR

"Les Mashmakan" est un groupe forme de trois des membres du "Triangie'

B.B. KING, MASHMAKAN et le reste
Cette semaine la chronique se veut différente. Il y a tellement de 

choses qui se passent en ville que j’aurais besoin d’un journal en 
entier pour vous entretenir de Pop Music. Donc cette semaine on 
parlera d’un peu de tout, un peu moins longtemps.

Tout d’abord il y a notre 
désormais, célèbre festival 
(tant espéré) de Ste-Croix 
qui finalement aura lieu. 
Les journalistes convoqués 
à une conférence de presse 
la semaine dernière, ont 
reçu du président de 
Magnum Solart, Reggie 
Scullion, confirmation de 
la tenue du festival. Il 
semble que des messieurs 
qui conjuguent en signes de 
piastres plutôt qu’en paix 
et amour, auraient eu inté­
rêt à ce que le festival n’ait 
pas lieu. On a même parlé 
de menaces à l’ejidroit des 
organisateurs. Cependant il 
semble que maintenant 
tout soit réglé et que nous 
pouvons préparer nos 
bagages. De toute façon la 
publicité à la radio est 
commencée et les billets 
sont maintenant en vente. 
Alors l’incident Ste-Croix 
est clos (pour moi).

En attendant Ste-Croix, 
il est intéressant de remar­
quer que le “Pop Music” 
commence à s’implanter un 
peu partout. Qui aurait 
pensé qu’un jour on présen­
terait de l’underground 
dans les kiosques de parc? 
C’est pourtant ce qui se fait 
à Montréal. Grâce à la 
succession d’un monsieur 
qui quitta notre monde en 
laissant une belle fortune, 
il nous est possible d’assis­
ter à des spectacles gratuits 
d’ensembles locaux les soirs 
de semaine dans différents 
terrains de jeux de Mont­
réal. Ainsi au parc Lafon­
taine on a présenté la

Nouvelle Frontière, la 
première semaine, puis 
Mashmakan la semaine 
derniere. Il faudrait peut- 
être ici ouvrir une paren­
thèse et parler de ce der­
nier spectacle. Mashmakan 
c’est l’ancien Triangle enri­
chi d’un bassiste chanteur. 
C’est aussi “As the years go 
by” et “Letter from Zam­
bia”. Si je tiens à parler 
particulièrement de ce 
spectacle, c’est qu’il semble 
que la formation montréa­
laise s’est gagné la faveur 
du public. Musicalement 
c’est loin de la fin du 
monde mais tout lè travail 
du groupe tient du plus 
parfait professionnel. “Let­
ter from Zambia” vaut al 
peine d’être entendu ne 
serait-ce que pour l’excel­
lent travail du batteur. Il y 
avait foule au parc Lafon­
taine et Mashmakan se 
portait très bien, il en 
résulta un excellent specta­
cle. Dons si vous avez un 
jeudi de libre, rendez-vous 
au parc Lafontaine, c’est 
gratuit et çà vaut la peine 
de se déranger pour voir ce 
qui se fait à Montréal du 
coté underground.

Lorsqu’on parle de spec­
tacle il ne faudrait surtout 
pas oublier Terre des 
Hommes. Il y a des jours 
où notre exposition perma­
nente nous offre d’excel­
lents programmes, mais 
souvent il me semble qu’on 
s’y prend d’une bien 
bizarre façon. Ainsi la 
semaine dernière je suis 
allé voir ce merveilleux

musicien qu’est B.B. King. 
Le vieux blues man m’a 
toujours plu et j’étais au 
septième ciel quand il s’est 
présenté sur la scène de la 
Place des Nations. Il faut 
dire qu’on l’avait attendu;

'TDH nous avait imposé un 
très long spectacle de “R. 
& B.” en première partie et 
tous s’impatientaient. Plu­
sieurs ont quitté avant l’en­
trée en scène du vieux 
maître. B.B. King était en 
grande forme. Il s’est 
amené en scène, étui de 
guitare à la main prêt à 
offrir sa science. Papa King 
s’est offert à son public, il 
lui a dit combien il l’ai­
mait, il lui a même chanté 
“I would like to stay with 
you all my life”. Papa King 
c’est un vrai, un vieux, 
mais un pur. C’était formi­
dable de le voir travailler 
sur sa Lucille (sa guitare). 
Ce qui m’a plu tout parti­
culièrement fut sans con­
tredit la fin du spectacle 
alors qu’il se dirigea vers la 
foule pour s’entretenir avec 
elle. Bref, B.B. King valait 
le déplacement et la longue 
attente. Il y a encore d’ex­
cellents spectacles prévus à 
l’horaire de T.D.H. dont 
particulièrement le 28 juil­
let, le groupe “Chicago”.

En terminant, je vou­
drais remercier, celui qui a 
trouvé le titre de ma chro­
nique, je le trouve bien 
original. N’hésitez pas à 
m’écrire si vous avez des 
commentaires à faire. Je 
pense qu’une chronique de 
“Pop Music”, c’est l’affaire 
de tous les jeunes.

Plusieurs des amis de Donald Lautrec se sont rendus lundi dernier à CJMS 
dans le but de surprendre l'animateur vedette à l'occasion de son anni­
versaire de naissance. On reconnait André Ouellette, Danielle Jourdan 
Robert Demontigny, Willie Lamothe, Robert Arcand et Eric Chardon s'op. 
prêtant à donner "la bascule" à Donald.

Donald Lautrec recevait Frida Boccara et Jean-Pierre Beaulieu de la mai­
son London.

QUEL AGE
A DONC

Lautrec?
Parmi les invités on remarquait 
Danielle Jourdan qui semble vou­
loir donner un nouvel elan à sa 
carrière. Elle discute avec le chan­
teur Israélien Mike Brant.

3IP

ÏÏM

Yvan Ducharme affirme que vingt-huit ans c'est encore tout jeune. M 
quel âge a vraiment Donald Lautrec? CJMS nous mentionne 23 “"‘V* 
Donald nous affirme qu'il fête son 28ième anniversaire mais nous, *• 
nos recherches, en comptons 30!
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CE QUE VOUS
RÉSERVE LE 
CANAL 10

CET AUTOMNE
La saison qui débutera le dimanche six' 

septembre à Télé-Métropole n’apportera pas 
beaucoup de nouveautés si ce n’est que la 
majorité des émissions qui ont débuté cet 
été continueront leur petit bonhomme de 
chemin.

Parmi les nouveautés une série de quinze minutes 
sera consacrée à la Petite Histoire le vendredi à 9.15. 
Cette émission sera télédiffusée en remplacement de la 
Clé d’Or qui ne reviendrait pas la saison prochaine.

ENQUETES SPECIALES
Pour concurrencer le service de l’Information de 

Radio-Canada, le “10” présentera le mercredi à 10.00 du 
soir une émission conçue par le Service des nouvelles du 
10 qui s’intitulera “Enquêtes Spéciales”, un mini-Format
60.

ROYAUME DES ANIMAUX
Tous les dimanches après-midi les amateurs de la 

nature et des animaux seront bien servis par 
“ROYAUME DES ANIMAUX” qui nous fera découvrir 
la vie des animaux de toutes espèces.

Avec le peu de nouveautés que comporte la nouvelle 
programmation de Télé-Métropole il est assuré que 
Radio-Canada continuera sa poussée vertigineuse vers le 
10 qui depuis neuf ans déjà tient le haut du pavé? Ce 
serait dommage car malgré quelques émissions de bas 
calibre la direction du 10 a toujours recherché à améliorer 
le contexte de ses séries.

Nous vous présentons en primeur Tes sept jours de la 
semaine de la nouvelle programmation. Cependant, il est 
toujours possible que la direction de Télé-Métropole 
apporte quelques changements de dernière heure.

DIMANCHE
10:30 L’Homme de Fer 
(Ironside)
11:30 Le Temps s’ouvre 
(émission religieuse)
12:00 Bon Dimanche 
1:30 Ciné-Dimanche 
4:00 Le fonds des choses 

(Alban Flamand)
5:00 Mini-Putt 
5:30 Royaume des Ani­

maux
6:00 Flibber 
6:30 Bonnes soirées 

(Réal Giguère)
7:30 Qui-Club?
8:30 Vie d’Artiste 

(Bracken’s World)
9:30 Québec sait chanter 

10:00 Auto-Patrouille 
10:30 Le 10 vous informe 
11:00 En Pantoufles
LUNDI
<:45 Petits Bonhommes 
8:30 Mini-annonces 
9:00 Madame est servie 

10:00 Pour vous mesdames 
11:30 Mon ami Fliki 
12:15 Ciné-Lundi 
3:30 A vous de jouer 
4:00 La ménagerie 

du Capitaine 
5:00 Le 5 à 6 
6:00 Studio 10 
7:30 Les Berger 
8:00 Patrouille du Cosmos 
9:00 Claude Blanchard 

10:00 Une journée avec
mardi

Jusqu’à 7.30 du soir même 
horaire que le lundi 

7:30 Hawaii 5-0

8:30 Symphorien 
(Gilles Latulippe)
9:00 Médecin de famille 

10:00 Cherchez le Magot
MERCREDI

Jusqu’à 7.30 du soir sensi­
blement même horaire que 
le lundi
7:30 Les Grandes 

Productions 
9:30 Sous mon toit 

10:00 Enquêtes spéciales
JEUDI

Toujours sensiblement 
comme le lundi 
7:30 Vaudeville 
8:00 Cinéma Kraft 
9:30 Ranch L
VENDREDI

Toujours comme le lundi 
7:30 En première 
9:15 Petites Histoires 
9:30 Coeur atout 

10:00 Toute la ville 
en parle
SAMEDI
9:00 Ciné-jeunes 

12:00 Bon Week-end 
1:30 Jeunesse en Forme 
2:30 Le Virginien 
4:00 Sur le matelas 
5:00 La Rampe Sportive 
5:30 C’est arrivé 

cette semaine 
6:00 Terre des Jeunes 
7:00 Jeunesse
8:00 Les Grands specta­

cles
10:00 Brigade Criminelle 
11:00 Au délà du réel

MALGRÉ TOUTE LA PUBLICITÉ

Le chanteur-curé Réjean St-Georges

-

LE CHANTEUR 
AVEUGLE ET 

LE CHANTEUR- 
SlMINARISTE
...QUE

S’EST-IL
PASSÉ?

Le chanteur aveugle en compa­
gnie de sa marraine Michèle 
Richard

C’est avec une publicité bien 
orchestrée qu’avait été lancé l’an 
dernier le premier et seul disque 
du chanteur aveugle Jean 
Réjean, dont la marraine était 
Michèle Richard. La maison 
Trans-Canada avait mis sur le 
marché le disque “La prière d’un 
aveugle” qui avait obtenu un 
certain succès dû à la formidable 
publicité faite autour de ce 
nouveau venu.

Michèle Richard avait déclaré 
lors du cocktail de presse tenu 
au restaurant Butch Bouchard: 
“En collaboration avec l’Asso­
ciation Canadienne Française 
des Aveugles je ferai tout en 
mon pouvoir pour que la carrière 
de Jean soit une réussite au 
Québec; il a d’ailleurs le talent

pour s’imposer”. C’est dommage 
qu’après toute cette publicité 
faite autour de la venue de ce 
chanteur de 27 ans, rien ne soit
arrivé. T ,. . . L autre

A la même époque, un ex­
séminariste du Séminaire des 
Saints-Apôtres à Laprairie, 
Réjean St-Georges tentait de 
s’imposer comme tête d’affiche; 
un 45 tours devait être mis sur le 
marché par la maison Columbia. 
Depuis, c’est également le 
silence complet autour de cette
carrière.

Ces deux cas-types sont une 
preuve que la publicité n’est pas 
la seule chose qui fait une 
vedette; il faut également du 
talent et une personnalité qui 
plaise au public.

5. f}970,. JEJLE-R ADIOMOL DJE/Î3
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PAR LAURENT BOURDY

PIERRE LALONDE...
IN EXEMPLE POIRTOIS

W

' ft
-

Pierre Lalonde, le chanteur des jeunes, ne sacrifie jamais la qualité 
à la popularité et il réussit toujours à allier les deux. Il est, en cela, un 
exemple pour plusieurs chanteurs, nouveaux et . .. moins nouveaux.

Ses chansons ne sont jamais très compliquées ni profondes mais 
dire si peu de choses sans être ennuyant, c’est là son adresse. Ce n’est 
pas tant ce qu’il dit mais sa façon de le dire qui fait sa force.

Encore une fois, il se prépare un petit triomphe avec ce refrain: 
“Tous les gens sont les mêmes”, adaptation de “Everyday People”.

Et quand Pierre Lalonde s’adonne à la balade sentimentale, c’est 
comme un “crooner” charmeur. “T’es pas une autre” de Buffy Ste- 
Marie et Claude Gauthier, arrangé de cette façon devient un “gentil 
p’tit slow” qui fera rêver beaucoup de couples amoureux.

Encore une fois, Pierre Lalonde part gagnant avec un disque qui n’a 
pas fini de tourner.

CAPITOL 85.057 — TOUS LES GENS SONT LES MEMES / 
T’ES PAS UNE AUTRE.

MARIE LAFORET
...Dl CHANGEMENT

Marie Laforèt a changé un peu de répertoire, elle fait maintenant 
des chansons moins commerciales, moins faciles. L’accompagnement 
aussi est différent, il est un peu plus exotique. Le succès sera un peu 
plus ardu à décrocher mais s’il arrive ce sera grâce au charme de la belle 
Marie.

JACQUES DESROSIERS
...RIEN DE DRÔLE!

Deux chansons d’actualité dans un style “vaudeville”, ce sont là les 
nouveaux petits bijoux que nous ottre le fantaisiste Jacques Desrosiers.

Pendant l’été, les deux sujets de conversations entre deux sauts 
dans la piscine sont: “Le beau temps” et “La pollution de L’air”. Ces 
deux sujets n ont rien de drôle en eux-mêmes . . . les chansons non plus. 
Quelques rimettes rimant plus ou moins qui n’aideront pas à l’assainis­
sement des ondes.
R & B 608 — LE BEAU TEMPS / LA POLLUTION DE L’AIR.

GINETTE MÉNARD ... charmante naïveté
Quatrième chanson finaliste du concours 

“La Clef d’Or” à être enregistrée: “Il a neigé 
au mois de mai” (d’Yvan Ducharme et Jerry 
De Villiers); l’interprète, Ginette Ménard. 
Chanson très mélodieuse à laquelle Ginette 
Ménard apporte sa sincérité. C’est presqu’un 
conte d’enfants par la naiveté du texte mais il 
n’est pas prouvé que les enfants aient tort de 
croire aux chimères.

TRANS-CANADA TC-3332 — IL A 
NEIGE AU MOIS DE MAI / QUAND TU 
VERRAS MA CAMPAGNE.

MICHEL FlIGAIN
... DEUX NOUVEAUTÉS

Une chancon anti-militariste (“C’est pas 
ma faute si j’ai pas fait Verdun”) et une plus 
tendre (“Le jeu et le vent”) sont les deux 
nouvelles chansons de Michel Fugain. Un 
chanteur qui s’affirme et qui n’a pas fini de 
nous surprendre. Il a déjà fait de très bonnes 
chansons mais les plus belles sont encore à 
venir.

COLUMBIA 7120 - C’EST PAS MA 
FAUTE SI J’AI PAS FAIT VERDUN / LE 
JEU ET LE VENT.
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MARIE JOSE 
S’EXILERA A 

TORONTO
Marie José, la fille du romancier Yves Thé- 

riault en a marre de Montréal et de ses belles 
promesses. Pour cela, elle nous a quittés le 
weekend dernier à destination de Toronto, sur le 
pouce, pour voir ce que nos voisins anglais pou- 
vaient lui offrir. Et il semble que cette fois-ci 
Marie Josée soit tombée sur le gros lot. Mardi 
soit demain, la belle enfant partira une fois de 
plus pour la ville reine, en train, au bon frais de 
Radio-Canada Toronto. Elle participera à qua­
tre émissions de télévision qui ont pour titre ‘‘fe. 
lands and Princesses”, de plus elle signera d’au­
tres contrats pour une grosse agence de publicité 
qui la placera dans les gros hôtels. Marie José 
pratique sa carrière de chanteuse depuis quel­
ques années déjà. Un nouveau 45 tours pour 
Columbia vient d’être mis sur le marché et il 
porte les titres suivants? ‘‘Notre amour” et ‘‘Le 
garçon de plein soleil”. Aussi les écrits du 
Canada Français publieront sous peu son pre­
mier rêve de poèmes. Nous perdrons Marie José 
le temps de faire ses quatre émissions, et il est 
de plus en plus question qu’elle déménage à 
Toronto dès l’automne: “Si à Montréal on ne me 
veut pas ... Eh bien j’irai où l’on me réclame” 
dit-elle.

J.L.
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“Belle de 
Jour” etwj e
Renard” 

Un coup
RATË

et un coup
au BUT!
“Belle de Jour”, un 

film de Louis Bunuel 
avec Catherine Deneuve 
et Jean Sorel, et “Le 
Renard”, avec Sandy 
Dennis.

Il y en a tellement 
qu’on ne peut tous les 
voir en première passe et 
inévitablement, il faut 
faire du rattrapage. 
J’avais sauté à l’époque 
les deux titres évoqués 
plus haut et avec quel­
ques années de retard, je 
me les suis tapés cette 
semaine.

“Belle de Jour”, ex­
triomphe au festival de 
Cannes est plus marqué 
par son actrice princi­
pale que par son célèbre 
metteur en scène. La 
froideur de Catherine 
Deneuve toute en demi- 
teintes, a fait de ce film 
un magnifique tableau, 
Ca en reste là. Cette 
histoire de “nympho­
mane de jour et frigide 
la nuit “aurait pu être 
poignante. Surtout ave 
la marque d’un Bunuel, 
qui porte souvent au 
paroxysme de l’art 
cinématographique l’in­
tensité dramatique de 
ses films.Mais cette fois, 
ça n’a pas cliqué. 
Jamais le drame de 
Belle de Jour ne m’a 
accroché. C’est une 
impression toute person­
nelle et peut-être est-ce 
parce que Catherine 
Deneuve était trop belle 
... trop irréelle pour que 
l’on puisse croire un 
instant à ses malheurs.
“Avec “Le Renard”. 

C’est tout le contraire 
qui se produit. Ce drame 
à trois (deux lesbiennes 
et un marin) débute 
doucement, dans un 
cadre de confort et de 
paix. Une heure et 
demie plus tard, ce 
même cadre signifiera la 
mort et la désolation. 
Contrairement à “Belle 
de Jour”, les personna­
ges du “Renard” imprè­
gnent à tel point le 
décor, que celui-ci évo­
lue selon les sentiments 
des humains.

Un très beau film, 
avec trois acteurs qui 
sonnent vrai à chaque 
réplique. Un film objec­
tif aussi et quand on 
considère le sujet abor­
dé, c’est un tour de 
force.

por 
Denis 
Lamoureuj
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“KELLY’S HEROES:’’
QUAND UNE GUERRE 

SERT A “AUTRE CHOSE”
“Kelly’s Heroes”, avec 

Clint Eastwood, Telly 
Svalas, Don Rickies et 
Carroll O’Connor, au 
cinéma Séville.

Depuis “Mash” et quel­
ques autres films du même 
genre, la guerre a pris un 
virage sur grand écran. Ce 
n’est pas trop tôt. On a 
depuis 20 ans exploité sur 
toutes ses coutures les 
moindres événements qui 
ont marqué la seconde 
guerre mondiale, la guerre 
de Corée, d’Indochine etc.

C’est pourquoi mainte­
nant, les cinéastes se ser­
vent-ils plus de la guerre 
pour marquer au fer rouge 
les errements et les mania­
queries des chefs militaires 
que pour “héroiser” 
ceux qui la font.

“Mash” était ne satire 
violente par son humour 
féroce. “Kelly’s Heroes”,va 
moins loin. Il conserve tous 
les aspects extérieurs du 
“bon” film de guerre. Péta­
rade, assassinat à coups de 
couteau, et ainsi de suite.

C’est le but qui change. 
Qui change suffisamment 
pour éclairer sur un tout 
autre aspect les moyens 
employés pour y arriver.

Les héros de Kelly vont 
se battre, tuer, . . . pour 
leur poche.

Pendant la grande mar­
che en avant des alliés, les 
Allemands se préparent à 
retirer d’une banque les $16 
millions de dollars-or qu’ils 
y avaient entreposés. Mais 
Kelly l’apprend (Clint 
Eastwood). Il entraîne avec

vitesse
Montréal n’a pas encore de 

cinéma de nuit, exception 
faite des programmes de qua­
torzième ordre présentés par 
le Rio et l’Etoile durant cer­
tains weekends. Pourtant le 
public existe. Le propriétaire 
de salle qui tentera le premier 
l’expérience s’en apercevra 
rapidement.

* * *

La première de “Wood- 
stock” dans la vieille capitale 
n’a pas eu le retentissement 
de celle de Montréal. Le film 
s’adresse à un public assez 
spécial, on n’a qu’à aller voir 
le film pour s’en rendre 
compte. Sans doute ce public 
est-il moins important, pro­
portionnellement, à Québec 
qu’à Montréal.

♦ * *

Le succès de “A Boy Name 
Charlie Brown”, à l’Àvenue, 
donnera sans doute un coup 
de pouce à ceux qui croient 
assez au cinéma d’animation 
pour espérer qu’un jour, une 
salle en présente exclusive­
ment.

* * *

Pour ceux qui ne croient pas 
en la valeur monétaire des 
Oscarsde retour de Maggie 
Smith et de son “The Prime of 
Miss Brodie” dans les cinémas 
montréalais.

* * *

“Z” tient toujours l’affiche 
du Vendôme. Incontesta­
blement le succès de l’année 
dans la métropole. La plupart 
des films ne tiennent pas en 
jours, ce que “Z” a mainte­
nant accumulé en mois. 
CoiAme quoi, la qualité, ça 
paie aussi!

* * ★

Mon confrère de “La Pres­
se” a bien raison: “Sapho 
Darling” est pourri d’un tra­
vers à l’autre. A se demander 
comment il a pu être accepté 
par la direction du cinéma 
Bonaventure.

lui une unité de choc de 
l’armée américaine et cette 
fois, les GI se battront à 
leur compte. Ils réussiront 
finalement à s’emparer de 
l’or avec l’aide d’un officier 
nazi qui a abandonné le 
troisième Reich pour pen­
ser à son compte en ban­
que.

Un bon film de guerre, 
qui est une satire assez 
timide pour ne pas “trop” 
choquer personne.

.

Tous les aspects extérieurs du film de guerre traditionnel.

JJIN FILM 
A REVOIR

“Kid Sentiment”, un film de Jacques 
Godbout, produit par l’Office national du film 
du Canada, sera présenté au réseau français de 
télévision de Radio-Canada le mardi 21 juillet, 
à 23h.30, dans le cadre de l’émission “Cinéma 
canadien”.

“Kid Sentiment”, nous fait participer à la 
première expérience amoureuse de jeunes gar­
çons qui ont décidé que cela devait se faire ce 
soir-là. Nos deux héros “draguent” sur la ter- 
rasse du Château Frontenac à Québec, deux 
ravissantes adolescentes. Et voilà la soirée qui 
commence.

/
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CETTE VOITURE LES
VEDETTES DE TERRE DES NOMMES

Pour la première fois depuis l’ouverture de l’Expo ’67 
une automobile est désormais au service des artistes 
qui sont en vedette sur le site de Têrre des Hommes. 
Cette voiture est une courtoisie de Sud Automobiles et 
est conduite par Daniel Paradis de l’équipe de Marc 
Latra verse. ,pi,.,.

CAP SUR
L’ORIENT

BARBARA

-- - - , _

Qui a dit que nos artistes ne sortaient guère du Québec 
pour exercer leur carrière? De plus en plus, il semble que ça 
soit chose du passé, et cette lois c’est au tour du trompettiste 
Benny Barbara et de son groupe à nous quitter. Le 23 novem­
bre prochain, Benny nous quittera à destination d’un périple 
asiatique. Il visitera Manille, Taiwan, Okinawa, la Corée, le 
Japon et plusieurs autres coins de ces pays. Benny Barbara et 
son groupe (y compris son épouse et ses deux filles) seront 
absents pour une période de 8 semaines et il se peut fort bien si 
la demande est forte, que tout ce beau monde prolonge leur 
séjour. Benny Barbara fera ce voyage grâce à l’initiative du 
frère de Danièle Dorice qui de plus en plus se dirige vers la 
carrière d'imprésario.

PAS DE VRAIES VACANCES 
POUR DANIÈLE DORICE

Danièle Dorice rentre ravie d’une vacance de 
quinze jours aux Bahamas. Vacance qui ne l’était 
pas vraiment puisque chaque soir la brune 
vedette donnait son tour de chant dans un hôtel 
de l’endroit.

Mais tout au long du jour 
elle en profitait pour prendre 
du soleil et il faudrait lui voir 
le teint en ce moment . . . 
inimaginable, tout simple­
ment! Elle est revenue ici car 
de nombreux engagements 
l’attendent. En voici la liste 
complète: le 6 et 7 août enre­
gistrements de “Zoom en 
Liberté”, le 8 et le 9 “L’Expo 
de Trois-Rivières”, le 20 juil­
let à Toronto pour le “Bar­
bara Mcnair Show”, le 30 
août “Le rideau s’ouvre” et 
“The Group” émission télévi­
sée sur tout le réseau de 
Radio-Canada et enregistrée

tout dernièrement à Winni­
peg, aussi “Madame est ser­
vie” ainsi que “Café Terras­
se”. Tout cela occupera pas­
sablement la vedette pour le 
mois d’août. De plus elle ne 
fait aucun projet pour sep­
tembre car, il se peut qu’elle 
ait une continuité à la télévi­
sion mais il est trop tôt pour 
en dévoiler les grandes lignes. 
Donc tout va bien pour 
Danièle Dorice et nous aurons 
des photos exclusives de son 
séjour à Toronto dans notre 
prochain numéro.

Jean Lorrain

JIMMY
BOND
aime le 
changement

Le chanteur Jimmy 
Bond qui a obtenu un cer­
tain succès avec la chanson 
“Nana Hey Hey” au cours 
de l’hiver vient de changer 
de maison de disques pour 
la troisième fois en un an. 
Au début de l’année il quit­
tait les disques Sabre pour 
la maison RCA Victor et 
depuis le début du mois il 
enregistre pour la maison 
Apex. Il se produira le 26 
juillet au Rideau S’ouvre. ^ «il

Imick micheyl!
| NOUS - |

! RE-RE-REVIENT !
* Mick Micheyl fera un saut à J 
I Montréal tout prochainement I 
1 pour se produire au Jardin des . 
I Etoiles de Terre des Hommes. | 
J La vedette française viendra ■ 
| pour la xième fois “lâcher son |
■ souffle”, du 21 juillet au 2 i 
I août prochain. On sait que I
■ depuis quelques années la I 
I vedette se donne entièrement * 
I au Music Hall. Au Jardin des I
* Etoiles, Mick Micheyl se pro- . 
Iduira avec un illusionniste | 
1 connu dans le monde entier: . 
I Kassagi. Il y aura aussi au | J programme Antonio Amen- • 
I gual, les Echos Noirs et un I
■ groupe de chanteurs de Braz- ■ 
I zarville et les Stratford Dan- I
■ cers. Tous ce programme I 
I promet et nul doute que celle * 
I que Jean Cocteau surnomma I
* un jour le “Charles Trenet” de J 
I la chanson remplira le Jardin I
* des Etoiles, délaissé quelque .
I peu lors du passage de la | 
: chanteuse italienne Rita ■ 
I Pavone. I
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Pas de frais d'entrée 
musique continuelle 
avec orchestre et disco­
theque

ViDiTTEAnimateur
Gaétan

Roy
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RADIO
MtNDE

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

HORIZONTALEMENT

1— Ville de l’Ontario.
2— Imprégner d’huile. — 

Caverne, retraite des 
bêtes féroces.

3— Principal diamètre 
d’un corps. — Qui se 
rapporte au culte.

4— Conj. qui sert à indi­
quer une alternative. 
— Adverbe.

5— Adj. Poss. — Aspect 
du papier apprécié par 
transparence après sa 
fabrication. — Pied de 
vigne.

6— Petit arbre qui se 
ramifie de sa base.

7— Eclat de "Voix. — 
Double consonnes. — 
Rendre un son enroué.

8— Fille d’Inachos. —
Pomme complètement 
développée. — Sable 
que l’aéronaute
emporte dans la 
nacelle du ballon.

9— Lieu de relâche. — 
Certe.

10— Drame lyrique japo­
nais. — Adj. Dém. — 
Dont on n’a rien 
retranché.

11— Alliage de fer, de 
chrome, de nickel. — 
Femme du fils, belle- 
fille.

12— Manière d’aller. — 
Avalé un liquide. — 
Ch.-l. c-près de l’Eure.

VERTICALEMENT

1—Personne qui exerce 
pharmacie.

2— Pron. Pers. — Usten­
sile pour arroser.

3— Adj. Poss. — Bismuth. 
— Chrome.

4— Article espagnol. — 
Erbium. — Broyé avec 
les dents.

5— Redire sommairement.
6— Belle-fille. — Corps 

céleste lumineux par
. lui-même. — Fleuve 

de l’U.R.S.S.
7— Règles nécessaires. — 

Du verbe émouvoir.
8— Annuler par des ratu­

res. — Mammifère de 
l’ordre des ongulés.

9— Organisations des 
Nations Unies. — Ville 
de Belgique.

10— Petite outre. — Mot 
arabe signifiant fils.

11— Pays dont la capitale 
est Athènes. — Consi­
déré ce qu’on désire 
comme capable de se 
réaliser.

12— Aéroport pour hélicop­
tères. — Etat des 
animaux qui les 
pousse à rechercher 
l’accouplement.

SEMAINE DERNIERE

1 2 3 4 S 6 7 8 9 10 11 12

1 2 3 4 3 « 7 • 9 10 11 12

Trouvez le

RÉGLEMENTS RÉGLEMENTS
1 —Des que vous avez repéré un mo», rayez les lettres de ce mot, dans la grille-mystvire et 

barrez ce mot dans la liste au-dessus de ladite grille.
2— Pour plus de facilités, commencez d'abord par les mots les plus longs. Et quand vous

aurez inséré tous les mots au-dessus de la g ri Ile-mystère, il ne vous restera donc que les 
lettres formant le mot-mystère. ^

3— Les lettres que vous rayerez pourront se faire:
HORIZONTALEMENT, de gauche à droite ou de droite à gauche 
VERTICALEMENT, de haut en bas ou de bas en haut.
DIAGONALEMENT, de gauche à droite ou de droite à gauche.

Tout mot accompagné de l'ASTERISQUE (*) se double dans la grille-
mystère.

N.B. Une même /effre peut servir à plusieurs mots, suivant leur direction, à l'exception du 
mot-mystère. r w

~(nôïï 9 LETTRES CACHÉES UN CHANTEUR ISRAÉLIEN

®
Aglaé
André
Angélil
Arbic
Arbour
Aubé
Aubert
Auger
Aumont

Bailly
Barrière
Baulu
Brown

©

Canuel
Caron
Como
Cyr
©
Danis
D’Estée
Dudan
Dufour
Dugas
Dumont
T
Emond

©
Filion

©
Gallant
Gascon
Gaube
Gauvin
Giroux
Godin
Gouin
Graton
©
Houde
Hudon

®
Jarry 
Jobin 
Joyal 
Julien
© ®

Marleau
Miller
Mills
Morin
Mousso

©

Lafond
Lebel
Lemay
Léveillé
Lisi
Lorain

Nanette
Noel
Nolin
Normand

® ©
Marion Ouimet

Papineau
Paradis
Paris
Pary
Pauzé
Picard

©
Quilico

Rafa
Ravel

Rémy
Renaud
Reno
Riddez
Rivard
Robi
Robin
Roche
Rock
Roger
Roman
Roux
Roy

©
Sage
Soleil

Steben
Sutto

©
Tassé
Tessier
Thiery
Trahan
Trudel

©
Valery
Verdon

®
Whelan

1 2 3 4 8 6 7 1 9 10 II 12 13 14 II 14 17 II f1* 20

1 M I Y R K Y D U F 0 U R I D D E Z R R Q
2 I B 0 R R R 0 C H E B A R R I E R E 0 u

3 E ü E E R I V A R D Y T N A L L A G Y i

4 X M I C V A A R B 0 ü R 0 C K W I ü M L

5 Y H Y B R E J 0 C I B R A I E H 0 A I I

6 T R U D E L R N R 0 G E R P L E T T L C

7 E T T E N A N D T M I L L E R L T A L 0

8 M E T Z A W X U 0 R I G ü L E A ü S S A

9 0 S E U U J 0 B I N E N N B I N S S E N

10 N S M A D B A R T E A B E E L E ü E 0 D

11 D I I P L I A N B C S L U U B 0 V I J R

12 U E U E L G 0 ü G 0 D I N A M E R E U E

- 13 G R 0 L 0 M A R L E A ü L E H A T A L N

14 A N Y U U G A E H U L A S N M 0 I S I L

IS S R I A A T I ü M C F I L I 0 N U V E N

16 A N ü S 0 L ■ D U M 0 N T L P D L U D N P

17 G B C N R 0 B I N M R T R A H A N U E A

18 E 0 D A N I S D N 0 L I N P G Y R D F R

19 N 0 R M A N D A N D R E N 0 R 0 M A N I

20 R A V E L E M A Y V A L E R Y J R N P S

V

SOLUTION
DELA

SEMAINE
DERNIÈRE.

LES CYNIQUES
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LUIS MARIANO M’EST PLUS

)

Luis Mariano et Carmen Sévilla dans le film “L’Aventurier de Séville’*. Carmen Sévilla 
Mariano dans ’ 
Impériales’’.

et Luis Voici Mariano dansant le 
‘Violettes fandango dans le film “La 

belle de Cadix”.

VOICI S QUI L’ONT RENDU CËLEBRE

Avec Geneviève 
Luis Mariano 
autre production, 
Paris”.

Kervine, Quand Michèle Tisseyre 
dans une animait “Music Hall” à la 
“4 Jours à télévision de Radio-Canada 

elle eut, elle aussi le plaisir 
de recevoir Luis Mariano.

Les journaux de dimanche 
dernier nous annonçaient que 
le chanteur Luis Mariano 
était gravement malade, et 
qu’il n’y avait que peu d’es­
poir de le sauver. Puis, mardi 
soir vers 9 heures, heure de 
Paris, le chanteur s’éteignait 
et nous quittait pour un 
monde meilleur. Sa dernière 
visite remonte à l’été dernier 
alors qu’il était venu pour 
donner son tour de chant au 
“Casino Royal” et taire quel­
ques émissions de télé avec la 
gentille Francine Robert. 
Depuis Luis Mariano était 
rentré en France et préparait 
une nouvelle opérette, “La 
Caravelle d’Or”. Son médecin 
lui avait demandé de ralentir 
ses activités mais Mariano 
avait passé outre ses recom­
mandations. Il a été dans le 
coma quelques heures et n’a 
plus repris connaissance. 
Luis Mariano était plus 
qu’un chanteur, il était comé­
dien. Il nous laisse d’ailleurs 
en héritage plusieurs films 
tournés au beau temps de sa 
gloire. On sait aussi que lors 
de sa dernière visite au Qué­
bec il en profita pour graver 
un disque sur étiquette Capi­
tol avec la chanteuse Claude 
Valade, dernier disque qu’il 
fit d’ailleurs. De plus les jour­
naux français avaient essayé 
de nous faire croire à une 
idylle entre ces deux vedettes, 
Paris a marché dans le 
coup . . . mais pas nous. Luis 
Mariano n’est plus, dans la 
veine de ce populaire chan­
teur il reste les Guétary, Ros­
si, et Dassary qui assureront 
la relève de l’opérette, si 
populaire chez nos cousins 
français. Luis Mariano n’est 
plus, son souvenir demeure.

Mariano, les danseurs et 
leur de Mexico”.

danseuses dans “Le chan-

Luis Mariano dans “Tsavaritch”, film qui obtint un succès
Mondial.

Une des dernières photos officielles de Luis Mariano reçue 
de Paris au moment où l’on nous apprenait son décès.
—J|970f JELEyRADIOMONDE /29
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Ovila, le leader musical joue 
le rôle du Prince Charmant.

Au Patriote! DOUZE JEUNES ONT 

TOUT SACRIFIÉ POUR MONTER 

LA REVUE ‘TOUT. E COREK”

Un groupe de douze jeunes de Montréal ont tout sacrifié 
denuis plusieurs mois dans le but de monter une création col­
lective au Patriote à Clémence du 22 juillet jusqu’au début de 
septembre, (en principe) Ces jeunes, des gars et des filles, ont 
quitté leurs emplois réguliers dans le but de présenter du nou­
veau, d’offrir au public ce qu’il aime. Le spectacle “TOUT” 
COREK” ne présente pas de tètes d’affiche, mais tente une 
participation égale de tous les éléments du groupe.

Le spectacle qui sera offert dès le 22 juillet se compose de 
deux parties bien distinctes. En première partie, les jeunes 
dont la moyenne d’âge est de 21 ans présentent une satire sur 
La Belle au bois dormant. C’est ainsi que nous aurons l’occa­
sion de faire connaissance avec “La Baloney dormante” ou la 
démystification de cette belle et gentille histoire racontée avec 
le sourire de l’innocence dans le cadre d’une émission de télévi­
sion. . .

Après l’entr’acte, le groupe de chanteurs, musiciens et 
comédiens reviendra en offrant des monologues de Jean- 
Pierre Brouillé dits sur des musiques d’Ovila. C’est un parfait 
mariage qui fera de “TOUT’é CÔREK” une des revues à suc­
cès de l’année. C’est avec détermination que les jeunes de 
“TOUT’é COREK” montent cette revue où se retrouve l’im­
prévu allié à la musique, cette revue qui ne présente pas de 
tètes d’affiche, mais tente une participation égale de tous les 
éléments du groupe.

Neuf des membres de 
“TOUT’ECOREK” étaient 
présents lors de la visite de 
notre photographe.

Linda Tremblay personnifie 
“LA BALONEY DORMAN­
TE’’

___\ N I / ✓
$500.00 — $500.00 ^ $7,000.00 -

"V/ I
$500.00 — $500.00

C’EST PAYANT D’ACHETER LE
__---------------«

MOT-MYSTERE
■ ■ . ■- -----—■ —------- «

En avril dernier, 120 gagnants se sont partagé plus de $7,000.00

$500'00 
TENTEZ 
VOTRE 

CHANCE 
*500 00

COMMENT Y PARTICIPER?
Il suffit de faire parvenir l'une des 12 réponses des 
fascicules en vente dans tous les kiosques de la 
Province, à Case Postale 176, St-EustaoKe, Québec.

M. Gaston Blais, 5064 De Laroche, Montréal, P.Q. $200.00 Mlle Anita Cyr, 
1400 Herron Road, Dorval, P.Q. $300.00; Mme Jules Desaulniers, 2400 De 
Carignan, Varennes, P.Q. $300.00; M. Robert Lavoie, 1794 rue Murray, 
Ville Laflèche, P.Q. $300.00; M. Gilles Marchand, 28 Desrochers, Cha- 
teauguay Station, P.Q. $300.00; Mme Léon Lozeau, 293 Marie-Victorin, 
Baieville, P.Q.. $200.00; M. Jean Poirier 9678-83e Avenue, Rivière de* 
Prairies, P.Q. $300.00; M. Guy Fortier, 1033-62e Avenue, Fabreville, P.Q. 
$300.00; Mme Germaine Wiggins, 524 Rang Saint-François, Sainte-Thé­
rèse de Blainville, P.Q. $300.00; Mlle Louise Laliberté, hôtel Bellevue 
Sullivan, P.Q. $300.00 Papineau, Québec, P.Q. $400.00; Mme Yvette 
Ladry, Ville Vanier, Québec, P.Q. $300.00, Mlle Lorraine Richard, 99 
Saint-Paul, Oka, P.Q. $400.00; M. Raymond Héroux, 502A-64e Avenue, 
Pointe-aux-Trembles, P.Q. $300.00; M. Raymond Boucher, 347 rue Julien, 
Québec, P.’Q. $300.00; M. Jean Grenier, Val Racine, Cte Frontenac, P.Q. 
$300.00; M. René Thériault, 587 Short, Sherbrooke, P.Q. $300.00; M. 
Denis Lachaine, 147 Chemin de l'Equerre, Sainte-Rose de Laval, P.Q. 
$200.00; Mme Angele Lagacé, 52 Saint-Valier Est, Québec, P.Q. $300.00; 
et 100 prix de consolation de $5.00. Félicitations à tous ces gagnants.

CHARLEBOIS
AVEC L’OSM:

93 musiciens, 
une

récapitulation 
de sa

carrière et 
au moins une 

chanson 
de

Rëjean
Ducharme

Robert Chrlebois sera le seul artiste à chanter pendant 
trois jours avec l’orchestre Symphonique de Montréal. C’est 
donc dire que l’on s’attend à un énorme succès pour la vedette. 
On sait que tous les autres ne font que deux jours. Les dates 
définitives: 21-22-23 juillet. Il est impossible de dire ce que sera 
exactement le spectacle: avec Charlebois, on ne peut jamais 
prévoir. Ce que nous avons pu savoir, cependant, c’est qu’il 
reprendra tous les succès de sa carrière, à partir, probable­
ment, de “La boulée” jusqu’à ses toutes dernières chansons. Il 
est certain également qu’il y aura quelques nouvelles composi­
tions; au moins une de ces nouvelles chansons est écrite par 
l’auteur de théâtre “spécial” qu’est Ré jean Ducharme.

Les textes des monologues 
sont dus à Jean-Pierre 
Brouillé.

BULLWORKER transforme 
les maigrichons en hommes 

virils.
A 19 ans, Jack Seiler avait tout essayé: extenseurs, 
haltères, exercices et sports—mais il semblait con­
damné à devoir vivre avec son corps de “gringalet". 
C’est alors que Jack a commencé à travailler avec le 
Bullworker: il a pris plus de trente livres, rien que du 
muscle... et il approche maintenant des mensura­

tions record: tour de poitrine: 
46", biceps: 16", avant-bras: 
13", tour de taille: 31", cuisses: 
25", mollets: 14". Comme Jack 
lui-même le dit: “Bullworker 
donne un corps dont un homme

, peut vraiment être fier”. Ceque
Bullworker a fait pour Jack 
Seiler et des milliers d'autres, il 
peut le faire pour vous aussi. 
Les résultats sont garantis ou 
vous ne payez pas un sou.

5 MINUTES D'EXERCICE AVEC LE BULLWORKER 
CHAQUE JOUR GARANTISSENT DES RÉSULTATS 
QUE VOUS POUVEZ SENTIR, VOIR ET MESURER 
EN 2 SEMAINES ou bien vous ne payez rien
C’est bien ça. En moins de temps qu’il ne vous 
faut pour vous raser, Bullworker peut vous don­
ner le genre de corps viril que les autres hommes 
envient et que les femmes adorent. Simplement 5 
minutes par jour, c’est tout ce qu’il vous faut pour 
transformer des bras décharnés en puissants biceps 
musclés; pour obtenir un torse large et déployé et 
des épaules carrées; pour durcir vos muscles ab­
dominaux et développer des cuisses et des mollets 
robustes. Vous obtiendrez des résultats que vous 
pourrez, en fait, voir dans votre miroir et vérifier 
avec votre ruban à mesurer; des résultats garantis 
en deux semaines, ou bien vous ne payez rien. Pour 
obtenir des renseignements complets, postez le 
coupon aujourd’hui même. Sans obligation de 
votre part. Aucun vendeur ne passera vous voir.

©Omniprose liée.

Le nouveau
mesure-force

INCORPORE
mesure l’augmentation de
votre force dès le Prem,e • 

jour d’exercices.

I BULLWORKER SERVICE. Dept. tr-tt 
| 604 King Street W., Toronto 2B, Ont.
I Veuillez m’envoyer les détails complets sur la 
| méthode garantie du Bullworker pour devenir j un homme viril aux muscles puissants.
| (Veuillez écrire en lettres moulées)

nom....... ............... ......................... Age

VILLE__ -...... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . PROV.—

Vérifiez tout simpleme"‘ 
niveau inscrit sur .
du mesure-force «P 
chaque exercice ^
rez-le avec ce que
obtenu la veille. N oussmw 
surpris de la wp.dit* 
laquelle votre force 
mente—4 fois pl“s VJ,
qu'avec les méthodes w
tionnelles—jusqu a ^
une seule semaine- . ij 
....Unirnt 3 mOlS. POSter
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Je ferai enregistrer 

toute personne 

qui me trouvera 

un nouveau

"stunt" publicitaire'

4 * • ■**>

. * *
Attention 

c'est un gâteau 

de fête

et non d'adieu.

*

LOUISE COTE—TONY ROMAN
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JEN ROGER

**tÿo

LA GRANDE GERTRUDE

J'économise 

56% de plus 

en achetant 
Pepsi

GINETTE RENO

Depuis que ie 

connais 

Robert Arcand 

j'ai la tête qui "crac'

l©<§>(§>
JOUE*

CELINE LOMEZ

î4*te
1

t

ift::-
> - -

Depuis que 
j'ai quitté CKL 

je n'ai jamais] 
si bien mangé.J

"Pour moi, 
l'important 

c'est 
la rose'

GILLES DE LALONDE 
au restaurant LA VOUTE

'e°e\e»V'e0*' 
*o« '

GAGNANT 
DE LA 

SEMAINE:

Gagnant de la semaine: 
MARIA BOURDON 
40 rue Guimond 
Longueuil

RON LEGGE

GAGNEZ UN ABONNEMENT
m
RADIO
MfNDE

VEDETTE, 
le compagnon de 
MICHELE RICHARD

FRENCHIE JARRAUD

Je ne peux pas 

participer au 

concours de
|l'"Echappée Fabuleuse' 

je fait partie 
de la famiNe.

Pour gagner un abonnement de 3 mois à notre concours des 
Photos-Ballons, il vous suffit de découper dans cette édition la 
photo de votre choix et d'y ajouter une légende drôle. Postez 
votre réponse le plus rapidement possible à:

CONCOURS PHOTOS BALLONS, 
TELE-RADIOMONDE,

4270 PAPINEAU,
MONTREAL
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